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Quoi qu ’en dise l ’Kvéncmcnt, 
J’échoviii Cannon, sans s'opposer à 
ce comité, en n suffisamment dit 
pour faire voir ce qu’il faut pen­
ser de ce zèle soudain pour les in­
térêts de la ville.

A propos, pourquoi M. Morin 
qui, avant son élection, écrivait 
dans le Soleil qu'il n'avait rien à 
faire avec le -Merger, est-il si 
prompt à entraver la libre con­
currence et à crier à l'autonomie 
municipale quand les contribua­
bles ont tout intérêt a s<* débarras­
ser au plus lût des tentacules du 
monopole ?

lhipuis d ’avoir répété après H o­
noré ’.Mercier que l ’instruction 
doit; être chrétienne'; il voudrait 
voir ces paroles inscrites au fron­
tispice de cette enceinte, i l  est 
admirateur de Mercier et c’est 
pour s’être servi de son nom qu’il 
a été élu ; il a été fier de se faire 
présenter par son fils. Il fait allu­
sion à ce que l ’hon. L. A. Tasclie- 
rcau a dit des liait victoires libé­
rales sur neuf élections, sans per­
dre la neuvième. Contrairement a 
ce qu’on a d it , il n’a pas assisté 
aux caucus. Son coeur est libéral, 
français et catholique. Au nom 
des ouvriers, il remercie le gou­
vernement de tout ce qu’il a fait 
pour la classe ouvrière, f/énujné- 
rat ion serait trop longue ; d ’ail­
leurs, tout cela est bien connu. Il 
promet au gouvernement son en­
tier dévouement.
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CHANTECLER  
EST LA N O TE  D O M IN A N TE  DES

M O D E S  P R IN T A N IE R E S

AI. Philénmn Cousineau s ’étend 
sur les carrières; son langage est 
aussi dur et aride que la pierre. 
Il revient à son vieux reproche de 
neutralité religieuse pour l'ensei­
gnement techniques et les écoles 
des- hautes études commerciales, 
et finit piteusement.

L a célèbre pièce de R ostand “  C h an tec le r” donne aux  m odes de cette année 
leu r b rillan t coloris e t la richesse des styles aux  costum es. La pièce qui a  sou­
levé l’en thousiasm e des Parisiens, est une délicieuse sa tire  de la société actuelle. 
Les hom m es et les femmes sont rem placés par nos am is ailés du  pou lailler e t 
de la ferm e. C hacun des personnages de la pièce est un oiseau ou un  an im al— 
il n ’v a pas d ’hom m e. Les décors d e  la scène son t agrandis de m anière  à  faire 
vo ir les personnages de g randeu r naturelle. C hantecler, le coq, cro it que le 
soleil ne peut se lever av an t q u ’il n ’a it lancé son fam eux cocorico. Les nouvelles 
modes se ressen ten t énorm ém ent des b rillan ts  coloris de  cette pièce désorm ais 
historique. Nous en d irons plus long dans n o tre  prochaine annonce.

M ODELE D E  P A R IS  M O DELE D E  P A R IS
Nous avons un grand chapeau en M adam e Cam ille Roger, 6, rue de la 

galon de m ohair noir, m agnifique con- P aix , Paris, nous envoie ce tte  jolie In­
ception de M adam e Virot, 12, rue de  que. La forme en tière  est couverte de
la Paix. Ce m odèle est garni de plu- v io le ttes e t la garn itu re  est en  orfraie,
m es noires e t jaunes, re tenues p a r des b ou tons de roses, riches ornem ents or.
ornem ents noirs très riches. P r ix   C 'est une charm an te  création. P r i x . .
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AI. Mousseau, de Boulanges, 
après avoir contraster l ’attitude 
actuelle de l ’opposition et surtout 
des nationalistes avec celle de l ’an 
dernier, relève et anéantit les cri- 
tiqcus de MAI. Tellier, Bon tassa, 
Cousineau .etc. 11 est particuliè­
rement heureux d’apprendre que 
le gouvernement va s ’occuper des 
tribunaux pour les jeunes délin­
quants. C’est un sujet qui lui ticnc 
au coeur et qu’il a déjà traité à la 
dernière session. Il explique com­
ment fonctionnent ces tribunaux 
eu Angleterre .
LE MINISTRE DES TERRES

Le débat est continué par Thon. 
AI. Allard.

Le débat est continué par AI. 
Allard. qui a parlé avec clarté, 
modestie et concision et a disposé 
en quelques phrases "rapides de 
bon nombre cles critiques de 1. op­
position. Ses 275 voix tie majorité  
dans Drummond lui suffisent. Des 
raisons locales ont empêché cette 
majorité d ’être plus forte, mais il 
tenait à satisfaire l ’opposition qui 
voulait voir le ministre des Terres 
à la  Chambre. La production de 
certains documents suffira pour 
confondre le député de Afontma- 
gny qui attaque son département 
à propos de certaines affaires dans 
la Beauec. Le ministre dit que 
sans avoir le talent tapageur de ce 
jeune critique il est heureux de 
pouvoir consacrer son peu de ta­
lent, son travail consciencieux, 
son honnêteté à la chose publique 
et qu'il croit pouvoir faire quel­
que chose pour la Province. Les 
pierres qu'il apportera à l ’édifice 
que son chef a entrepris n ’auront 
peut-être pas le poli que d ’nuties 
pourraient leur donner, mais elles 
n'eu auront peut-être que plus de 
solidité. Le ministre a donné des 
explications convaincantes sur le 
fonctionnement de la loi des tor­
ies mais à cette heure il est im­
possible d ’entrer dans les détails.

AI AL Levesque et Bernard ont 
terminé cette longue séance. AI. 
Léve.-que a l'ait in it ié s  intéressant 
discours. ( >u a surtout remarqué 
l ’éloge fait par le député de Laval 
à la Commission des chemins à 
barrières. Il a rendu au gouverne­
ment le témoignage d ’avoir fait 
un choix judicieux dans la per­
sonne de Al AI. Lamarche et Para­
dis. Ces deux hommes dévoués 
font consciencieusement leur de­
voir. Les électeurs de Laval, sur­
tout. qui ont eu l ’avantage de les 
voir à l'oeuvre, sont heureux de. 
leur rendre ce témoignage. AI. Le­
vesque espère que cette question 
des barrières de péage sera enfin 
réglée, plus tôt qu’on ne l ’espé­
rait.

AL Bernard a répété ses vieux 
discours de hustings. Il a cru bon 
de rappeler certaines déclarations 
qu'il avait faites au cours des lut­
tes électorales, en ces derniers 
temps. On a porté peu d’intérêt à 
ses remarques.

AL Blouin a proposé l ’ajourne­
ment du débat.

A minuit et quart, la Chambre 
a ajourné à demain après-midi à

laKH

MANTEAUX ET COSTUMES
Q uoique tous les patrons exposés au rayon des m anteaux  possèdent chacun 

son individualité  e t son charm e, cependant il en est qui ex c iten t l’adm iration  
publique plus que le reste. Nous avons, par exem ple, un  m anteau de cheviotte, 
bleu H le rio t à $15.50 et un costum e de d rap  o ttom an taupe à $12.00 qui va len t 
b ien  la peine d 'e tre  vus. N ous nous ferons tou jours u n  p laisir de vous les m on­
tre r , que vous ayez l’in ten tion  d 'a c h e te r  ou non.

VETEMENTS DE LUXE, POUR HOMMES, CONFECTIONNES PAR LA 
COMPAGNIE PAQUET

P r i x ............................................................................$18.00, $20.00, $%2,00 e t $25.00

Q uébec , 22 M ars  i g i o

LA JO URNEE POLITIQUE

V  b. b ffyaa Y « * e .

DIVISION DU D E T A I L

157=173 Rue St=Joseph, Québec
L'importance (lu débat d'hier à 

l'.Vsvmhlée législative, auquel 
nous consacrons notre page poli­
tique, nous force au laconisme sur 
les autres qoustions du jour.

Quo tie fois les adversaires de 
sir Wilfrid l'ont raille au sujet 
du programme de réciprocité de 
la convention libérale de 1893 !

Aujourd’hui, celte réciprocité 
nous est demandée par les Améri­
cains ; c e  sont eux qui viennent à 
Vniiossa. Si les négociations si 
amicalement ouvertes par le pré­
sident Ta H aboutissent—et tout le 
lait espérer— si r Wilfrid aura 
réalisé un article capital de son 
programme, accompli un grand 
acte politique qui fora bénir son 
nom dans tout le Canada, parti­
culièrement <1 ans les provinces de 
l'I hiest.

La Réciprocité n ’était pas en­
terrée, parce qu’on n’en parlait 
pus.Qu'importent les paroles Y At­
teindre le but est tout.

L'incertitude du succès des candidats, un des points les plus 
absorbants dans un concours, durera 

jusqu’à la fin

La réserve des concurrents est leur force

constatées quand viendra le temps 
pour les concurrents de montrer 
leur for,cc respective.

Plusieurs de ceux qui n ’ont pas 
encore figuré parmi les premiers 
sur la liste, peuvent d’ici au 2 
avril prochain se placer au pre­
mier rang.

C’est pour cette raison que nous 
recommandons à tous de ne man. 
quer aucune occasion d’entrer lo 
plus grand nombre de votes possi­
ble soit par coupons soit par sous­
criptions.

Samedi prochain, 25 mars, est 
la dernière journée pour le  bonus 
do votes tels que par cédule ei­
de.’sous :

6 mois . . . 3,000 votes extra
12 mois . . . 8,000 “
' 2 ans . . . .  20,000 “

3 ans . . . .  40,000 “ "
5 ans . . . .  75,000 “

10 ans . . . .  200,000 “
Après cotte date nous disconti­

nuons bonus et coupons.

Le ballottage se continue de 
plus en plus animé à mesure que 
nous approchons de la fin de no­
tre concours de popularité.

Un des développements les plus 
inlc.essants du concours est l ’in­
certitude dans laquelle se trouvent 
les candidats quant au résultat du 
décompte final vu qu’on ne peut 
préciser combien certains concur­
rents ont. de votes en réserve.

Cette réserve de votes, que la 
majeure partie des candidats pos­
sède, fournit un sujet de spécula­
tion aux autres candidats et l ’in­
certitude, créée par cette force de 
réserve de. votes, stimule l ’ardeur 
île chacun.

11 n ’y a aucun moyen de con­
naître combien de votes chaque 
candidat possède et comme le dé­
partement du concours lient le 
peu de renseignements, qu’il peut 
avoir, comme une confidence sa­
crée, do grandes surprises seront

l ne lettre anonyme signée St- 
ltorh, insultante pour sir Wilfrid  
Laurier, ornait l es colonnes de 
l’Action Sociale samedi.

H y a là-dedans des mots très 
élégants : - ,  r ip e r . . . ,  l â c h e . . . ,
autocratie. . . ,  1er r o u g e . . . ,  eu 
has de soie” .

La Limitée veut sans doute 
prouver qu’elle  est plus près des 
Ilnvraux que des conservateurs.

toute l ’amabilité qui caractérise 
le président de l ’Assemblée Légis­
lative.

de motion pour une résolution 
pour que, dans li s élections muni­
cipales, le scrutin secret soit subs, 
titué au vote ouvert. Une autre 
réforme bien libérale. Le discours de M. Sauvé a été 

surtout remarquable par scs cita­
tions de Michelet et autres grands 
écrivains français. Ces 'perles 
cueillies dans des éorins étrangers 
ont eu beaucoup de succès. On a 
applauli Michelet et autres, mais 
non M. Sauvé.

Ap'cs la séance, hier soir, l'o­
rateur invita les journalistes à lui 
rendre visite. Ces messieurs se 
sont rendus à cette gracieuse in­
vitation. Ils ont été reçus avecHier, M. Mousseau a donné avis

. ï . y .
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MARCHAND-TAILLEUR

S T - R O C H , Q U E B E C
Une visite est sollicitée.
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CHEM IN S DE FERBOURSE DE MONTREAL
McDonald Lespérnnce & Co., nguilts 

d e  change, Bfttisse de la Banque 
d’Hochelngn, nous fournissent le 
rapport suivant :

Montréal, 21 Mars 1010

(Ventes de la journée)

tes, le compositeur ne s ’est point 
fait illusion et n 'a  point cru avoir 
créé un chef-d’oeuvre ; mais son 
prem ier essai est très heureux.

A lu chute du rideau, la salle 
tout entière a applaudi à trois ou 
quatre reprises. C’é ta it justice. 
La musique n'offre rien  de génial ; 
elle est dans une bonne moyenne, 
Harmonieuse toujours comme la 
musique convenant à une pasto­
rale et facile à goûter par la mas­
se du même public qui s ’énerve:à 
l ’audition de la musique d ’un 
Strauss.

M. lticcardo M artin—Toi an—et 
Mlle Louise TIorner— Naoia—ont 
été aussi bons acteurs que chan­
teurs. L ’Ancien, M. Clarence 
W hittehill, a une voix superbe. 
Choeurs et orchestre .magistrale­
ment dirigés pur le maestro Al­
fred Hertz, ont été à la hauteur 
de leur tâche.

En somme, si le ‘‘chalumeau 
m erveilleux” n ’est pas un chef-

MONTREAI,STOCK EXCHANGE
Rapport de la Mon!real Stock Ex­

change, fourni par Neuville Bel- 
leau & Cio, courtiers, 93 rue St. 
Pierre.

Montréal, Mars 21 1010. 

(V ente de l’après-midi.)

polyphonie orchestrale qui en est 
inséparable aujoutd hui.

Les musiques primitives ne con­
naissent que le rhythm e : tel le
tambour des nègres de l ’Afrique 
centrale.

Puis vient la mélodie dont les 
hymnes grégoriens, les chants po­
pulaires anciens nous ont laissé de 
précieux spécimens.

L ’harmonie n 'arrive qulen tro i­
sième lieu.

A * <

Loin de nous la pensée d assi­
miler les Américains aux naturels 
nui peuplent les bonis du A ictoria

M atériaux  A v e n d re .— Environ  
5,000 blocs creux, en terre cuite, pre­
mière qualité (hollow tile bricks), 8  pou­
ces x 12 x 12, employés dans  la construc­
tion pour murs et planchers à l’épreuve 
du full. Avis «ux constructeurs. Aussi, 
environ 200 pieds de pierre de taille, gra­
nit et calcaire. Bonnes conditions. S’a­
dresser A ce bureau.

P a r  une coïncidence assez sin­
gulière:, New-York assistait à la 
production d 'u n  grand opéra amé­
ricain en même temps qu’à Québec 
011 applaudissait un opéra bouffe 
entièrem ent canadien.

Nous empruntons au Courrier 
des E tats-U nis une intéressante 
étude sur la production new-yor­
kaise. Quel est le critique com-

D. V. G3B. 10a G3 1-3, < 
I). T. S. bonds 5000a V 

1-2, 00 1-4.
M .P. 108, 780.1.138, 30C

200.1 138 1-2 , 138 
138 1-4, .100.1 188 3

M. St. 250. 1170a 279. 
100a 249 1-4, 700a
760.1 252, 900a 258

potent qui en lera autant pour 
l'oeuvre, assurément méritoire, de 
M. Vézina ?

La date de ce jour, 18 mars 
1910, fera sensation dans les an­
nales musicales des Etats-Unis. 
P our la  première fois, un compo­
siteur américain a eu la hardiesse 
de produire un grand opéra, d ’a ­
près un livret, américain. Artistes, 
interprètes, choeur, orchestre, tous 
se. font gloire de revendiquer la 
nationalité ou lu naturalisation 
américaine.

Le chef d 'orchcstre lui-même, 
M. Hertz, bien que d'origine 
étrangère, est. depuis si longtemps 
attaché au M etropolitan Opera 
House qu 'il se considère lui-même 
comme un Américain.

C’est un événement sensation­
nel où l ’honneur artistique d ’une 
nation, encore dans l ’enfance île 
l 'a r t , se trouve en jeu.

Ce prem ier effort, cette créa­
tion musicale première, avait a t­
tiré  au Metropolitan Grand Ope­
ra un auditoire d ’élite, qui s 'é ta it 
disputé les places.

Des chefs d ’orchestre comme 
Théodore Thomas ont essayé, de­
puis quarante ans, de fam iliariser 
par de grands concerts leurs com­
patriotes avec les plus belles oeu­
vres musicales, de Bach à W ag­
ner; des conservatoires ont été 
créés et déjà les critiques d ’outre­
m er nous avaient annoncé un com- 
p;osifeur national en la personne 
de John  Knowles Paine.

L 'opéra “ The Pipe of Desire’’ 
—com m ent traduire en français? 
—U ne traduction littéraire ne ri­
m erait à rien. Le sens se rappro­
cherait plutôt de celui de la “ F lû ­
te enchantée” de Mozart.

Ce n'est point du tout le même 
genre d ’harm onie. Aucune assimi­
la tio n : aucune imitation. B apti­
sons-le: “ Le Chalumeau merveil­
leu x ” .

La partition originale est l ’oett. 
vre de M. Frederick 8 . Conver­
se, de Boston.

Le livret en fu t écrit par M. 
George E. Barton.

U n opéra américain ! s’est-on 
exclamé tout d'abord. La ten tati­
ve semble vraim ent audacieuse et 
quelque peu prématurée. Mais le 
“ Chalumeau m erveilleux’1 est 
plutôt une féerie ballet aveo 
chants qu’un véritable opéra.

Quoi qu 'il en soit, M. Converse 
a voulu encourager les composi­
teurs nationaux en leur ouvrant 
les portes, jusque-là closes, du 
M etropolitan, et ce prem ier essai 
constitue un document historique 
pour le futur.

Nvaincu, -muis si jusqu ù present, 
In musique américaine existe, 
avec, un caractère propre permet­
tant tic la diffétencier. c'est uni­
quement. tin us le rhythm e qu'on 
trouvera quelque originalité! Pour 
le reste, les compositeurs iln Nou­
veau Monde, le réclament simple­
ment tie 1 Italie et tie 1 Allema­
gne, sans avoir pu encore dégager 
leur personnalité !

On comprend m aintenant pour, 
quoi l ’auteur du “ Chalumeau m er­
veilleux”  a choisi la féerie-ballet 
pour sa première tentative d 'opé­
ra : c 'é ta it là l'un ique champ d ’ac­
tion où tes qualités rhytlnniques 
pouvaient se déployer.

Et il a obtenu un réel succès. 
Le jeu îles instrum ents de bois, 
dûtes, hautbois, clarinettes, domi­
nant celui des instrum ents à cor­
de, s’harm onise fort bien dans le 
cadre tie cette fièvre sylvestre : car 
la scène se passe au m ilieu des fo­
rêts profondes, des rochers, des 
sources et des sylphes, les ondines 
enchanteresses, les salamandres et 
les gnomes y prennent leurs jo­
yeux ébats. Nous sommes en plei­
ne féerie avec des décors m agni­
fiques. des costumes éblouissants 
de coloris sous les jeux chato­
yait! s de la lum ière. La scène sem ­
ble un kaléidoscope vivant.

tative dont il faut chaleureuse­
ment féliciter M. Converse.

M, Asselin e! le 
crédit

Le récit, d ’une extrême sim pli­
cité, représente lo lan  à la recher­
che de la fortune dans les m onta­
gnes; il désire retourner dans sa 
vallée auprès de sa fiancée Naola.

M. Olivar Asselin qui a quitté 
récemment lu rédaction du Natio­
naliste et du Devoir, est entre en 
qualité île sécrétaiic au Crédit 
Métropolitain : voilà ce qui se di: 
sait sur la rue, dans les cercles po­
litiques, à la iéduction des jour­
naux. C’est tout ce que l'on sa­
vait et. ou était avide d'en sivnir 
plus long Vue. entrevue ,1e M 
Asselin avec un journ diste met 
les choses au point, dans les ter­
mes suivants:

“ Le Crédit Métropolitain, dit- 
il, si paiem ent et simplement est 
une compagnie de spéculation im­
mobilière camme celles qui se s mt 
formées à Montréal en ces derniè- 
rew années et qui sont un voie do 
révolutionner l'île  de Montréal. 
Elle ne promet pas de dividendes
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Il chante joyeusement, heureux I fan(astjques ,le 39 (lv 30. de 50 et 
de ses succès,et les esprits les lu- j (|e j)üur rent. Elle estime qu a ­
lm s—se joignent a lui dans son - ....
chant. Le plus ancien d ’entre eux, 
celui qui préside à leurs travaux,
en m auvaise hum eur, leur dit 
qu 'il est défendu de chanter. Lis 
répliquent, que c ’est, lu prem ier 
jour du printem ps et qu’ils peu­
vent faire, ce jour-là , tout ce qui 
leur p laît.

lo i an demande donc à ses trou­

vée un peu de flair et de jugement, 
dans l 'é ta t actuel du marché, il 
est facile de. faire rendie à la pro­
priété immobilière .plus de 7 pour 
cent. C’est le dividende qu elle of- 
fie. à ses ac 'h  nnaves de la class", 
privilégiée. Ce dividende est ga­
ranti par le Crédit Foncier Cana­
dien", de Providence (lthode-Ts.
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30 3-4.

Power 300a 138. 10a 138 1-4. 50a 
.137 1-2. 50., 137 1-4. 50a 137- 
1-2, 50a 137 1-1.

A Aie-!<>.< lllO.i 28.

G la c iè r e . — Une gnunle armoire il 
glace, marque Iceland, -10 pouces de lar­
geur, hauteur 52 pouces, presque neuve. 
A vendre pour les deux-tiers de la valeur. 
S'adresser à ce bureau.

C h a m b r e  5  l o u e r . — Une chambre 
avec tout le confort passible condition 
facile, s'adresser A

55 RT-OLIVIER
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I  J E A N  D R O L E T

BOUCHER DE LARD 
ET DE BŒ UF . . .

N«. 41, Marche Champlain
Q ,T T B B 3 I I O -

I.ard frais et salé,
Bœuf fraie et salé, 

Jambon, Saucisson, Graisse,
Beurre, Œufe, 

Viandes hachées, etc.

xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx xxxxxxxxxxxxxxxxx

Strcot 025a 250. 50a 250 3-1. 3501 H. L. DUFRESNE

Vendeurs Acheteurs

veaux amis de prendre part à ses ' ,an<1>' ,nstl ut,nn cotw “M Prp.,!llCr
fiançailles ; mais pourquoi leur an- i  lun£ Par »»*»? 8 financières
cien est-il silencieux et quel est > r mercantiles des htats-T. tus.
son râ le  ? On lu i répond que l'an- j

L a musique esc de tous les arts 
celui qui s ’improvise le moins : 
uussi, a-t-elle fa it relativem ent 
peu de progrès dans ce payx qui a 
réalisé tan t de tours de force, en 
peu de temps, dans de, si nombreu­
ses branches scientifiques e t indus­
trielles.

Nous ne croyons pas que les 
Américains puissent avoir des 
compositeurs dignes de ce nom 
tan t q u ’ils n ’auront pas un con­
servatoire. national dirigé par de; 
musicien® d ’une science et d ’un 
talent autorisés. Jusqu’à présent, 
les études techniques, dans les é.on. 
les privées de m usique sent res­
tées rudim entaires, enfantines. Le 
contrepoint e t la fugue sans la 
connaissance desquels il n ’existe 
pas de musicien, ne figurent que 
sur le.s prospectus. Les oeuvres p :- 
bliées en font foi. “ Apprenez bien 
le contrepoint, mes enfants, disait 
notre spirituel Auber. pour pou­
voir l'oublier plus tard” . . .  C’est- 
à-dire, acquérez l ’habileté de main 
que seules donnent c°s études 
tran  .Cendant s, et vous vous af­
franchirez ensuite des formules 
scholastiques, mais vous saurez 
développer vos idées et les tradui­
re sous une form e intéressante.

Nous ne voudrions pus être trop 
sévères pour le début ou théât.e  
de M. Converse, mais il est évi­
dent que ce jeune compositeur r o 
s’est pas suffisamment désaltéré 
aux sources où les Ba°h et les 
Beethoven ont puisé leurs immor­
telles inspirations.

On ne peut lui dénier certaines 
quilités rhytlim iqucs qu’il partage 
du reste avec bon nombre de ses 
compatriotes, mais il n’a  parcou­
ru que la première étape de sa 
carrière.

On sait que l ’art, musical com­
me Ici papillon, subit trois trans­
form ations avant d ’arriver à l 'é ­
ta t  p a rfa it : le rhytlm ie, la m 'io- 
die, et enfin l ’harmonie avec la

ci en est le roi des lutins, et que 
“ The l ’ipe of D esire” su,pendue à 
son cou, est le sceptre du monde. 
Iolan s ’égaie beaucoup de cela et 
déclare que le seul usage de "th is 
pipe” est pour danser. Alors les 
lutins pressent leur ancien de jou­
er avec ce “ P ip e ” ; il ne peut d 'a ­
bord, m ais finalement il réussit.

On le suplie  de cesser de jouer, 
mais il persiste jusqu 'à  ce que sou­
dainem ent “ le P ip e ” cesse de 
fonctionner. M ais tandis qu’il 
jouait ,il éprouvait comme une 
heureuse impression de contente­
ment eu voyant sa ferme, son co- 
tage et sa chère Naioa. Tel est le 
prem ier acte.

En d ’autres mets, les épargnis- 
tes à qui les banques offrent 3 
j)cur cent d ’intérêt, trouveront au 
Crédit M étropolitain un placement 
do tout repos à 7 pour cent. L ’é­
mission privilégiée est de $500,- 
000. Nous allons la pousser acti­
vement, et vous pouvez être sûrs 
q u ’elle ne tardera pas à se cou­
vrir. Je  ne crois pas qu 'il s? soit 
lancé une seule entreprise finan­
cière à Montréal avec de telles ga­
ranties. Les adm inistrateurs de la 
compagnie —dont je ne suis que 
1 employé— connaissent à fond la 
propriété foncière et sauront faire 
profiter leurs actionnaires de la 
plus-value qui, s'accuse de jour en 
jour dans l ’immeuble de Mont-

Le second acte trouve loan empê- nul.
ché de p a rtir  par l ’Ancien qui lui I e. Crédit Métropolitain a ins- 
dit qu ’il doit être  puni pour son j  tallé ses bureaux clans l ’ancien 1
obstination. L ’Ancien joue alors 
sur “ le P ip e”  et loan  voit en rêve 
Naioa malade de la fièvre dans 
son cottage. Il comprend qu’elle 
a entendu son appel de venir à 
lui et qu’elle veut se lever de son 
lit, quoique m alade, pour lui 
obéir.

Redoutant pour elle le danger 
auquel elle s ’expose, il essaie eu 
vain de l ’arrê ter. E lle vient, et 
pour l ’instant, ils sont extrême­
ment heureux. Mois saisie de fris­
sons, elle tomlie dans ses bras et 
expire, pendant que lu i, malade 
de désespoir, m audit le ciel lui- 
même ! L ’Ancien lui dit que ce 
n'est pas le ciel qui lui vaut ce 
m alheur, mais son propres désir 
immodéré, loan  pleure alors et 
les Lutins demandent à l ’Ancien 
de lui faire entendre le chaut de 
l ’automne et de l ’hiver.

L ’Ancien joue une fois encore 
sur sa “ P ip e”  et loan devient 
vieux instantaném ent.

Il voit Xaoia lui tendant les 
bras et le supplian t de venir la re­
joindre !

*  *  *

cal de la  Bourse, 11. rue  St-Sn- 
croment.

TABAC

R o s e Q n e s n e l
A fu m e r ,  d o u x  e t  n atu re l

L A  B O U R S E

Canadien Pacifie R y .. . .179) 179
Minneapolis St. Paul

R R . . . . . . . . . . . . . . . 144 143J
Montreal Street R y . . . . 249) 24 S?
Toronto Street R v........ 125 124 Ï
Twin City R. T. t o y . . 115) 115
Detroit United Be l l . . . 64 03
Toledo Railways it

Light C oy.............. 361 36=
Now Quebec Ry. com.
New Quebec Ry. Bonds
San Paulo Rail. Co —
Richelieu <x: Ontario.. .

Nav. Co .................. 8 6 ) 85}
Montreal L. 11. A

Power C oy.............. 137* 138}
Dont. Iron & Steal Coy,

common.................... 70 69}
Dom. Iron & Steel Coy,

Fref . . . . . . . . . .  . . . . 107} 1074
Dom. Coal Coy, comm. SIS 81}
Nova Scotia Steel &

Coal Coy................... 90 884
Mnckav Companies---- 140 145)
Maekay Comp Pref . . . .
Lake of The Woods Coy
Dominion Textile C oy.. 72) 72}
Can. Con. Rubber, com. 99
Croxvn R eserv e .............. 3SÔ’ " 372 !
Penman Ltd, com m on.. 62}

Les marchés

Rapport du Marché aux Grains de Chicago 
préparé pour “ La V ig ie” par Théo, 
Hamel, Courtier, 75 rue Dalhousie. 
Québec.

Chicago. 111., Mars, 21 1910.

Uuver- Fer­
B i.e Haut Bas me­

.u re ture
Mai ......... 113 113} 1124 112}
Ju illet...... i os 3 107} 106} 107
Septembre 104} 105} 104} 104*
Blé (l’Inde
Mai ......... 613

ClKO 01 61}
Ju illet...... 64 64} 034 63)
Septem bre 05 05} 64} 64}
Avoine
M ai........... 4 3} 43} 42 J 43
Ju illet...... 414 41} 41} 41}
Septembre 39} 39} 39} 39}

B O S T O N  &  R E T O U R  ' 
N E W - Y O R K  &  r e t o u r  $ 1 3

Wagon*-lits (avec service-restau mut ) 
direct de Québec ù New-York, par le train
laissant la tiare du Palais à l.SO p. 
jeudi le 24 mars.

111.,

Billets pour Boston et New-York bons 
par tous les trains de Québec, jeudi lu

2 4  m a r s  IVIO.
Retour, le 4 avril lî) 10.
Pour retenir les places dans les wagons- 

lits, billets, s ’adresser 30 rue St Jean, 
angle de la Côte du Palais, et 4(1 rue 
Dalhousie, au Château Frontenac ou il 
la Gare du Palais.

JU LE S 1IOXE, Jr.
Agence générale de chemins de fer et 

Paquebots. Nous représentons toutes les 
lignes transatlantiques, 

xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxvxxxvxxxwxxxxxxxviv

G R A N D  T R U N K RAI LWAY
S Y S T E M

E X C U R S I O N  D E  P A Q U E S
Voyages circulaires de toute» stations 

du Grand Tronc nu Canada ; pour Détroit, 
Port-Iluron, Michigan et stations inter­
médiaires ; et aussi entre les stations du 
Grand Tronc au Canada et les stations de 
frontières de New-York et du Vermont.

JPrix ( l ’u n  b i l l e t  s i m p l e
Dates de départ du 24 au 28 mars inclu­

sivement.
Bon pour retourner le 30 mars 1910.

COLONS
E x c u r s i  011

\ \ w v x \ w w \ \ \ \ \ \ \ w \ \ w \ \ \ \ \ \ \ \ \ \ v \ \ \ \ \ \ w \

LO TS A BATIR
E T -----

D U E>A. M A I S O N S  A  Y E N

A R G E N T  A P R E T E R

A L E X .

Avis Public
L

H A R D Y ,
C o u rtie r  d ’Im m oublea  

E difice  B anque  H ochelaga  - QUEBEC. 
PH O N E 0 34 . J

Est par le présent Ylsnné qu’à la pro­
chaine session de la Législature de -ué- 
bec, demande sera faite pour i’incorpora- 
tiond’unc Compagnie avec autorisation de 
fabriquer et vendre le gaz d ’éclairage et 
le chauffage et d’installer toutes les usines 
et appareils nécessaires pour fabrication,
mise en opération et transmission de tels j o G .  r u e  S t . P i e r r e ,  -  
produits ; lu bureau-chef de ladite com- j 
pagnie devant être en la cite do Québec (H w w H u v \v v w \H v v H iw v \w u \v u iw  
et les opérations et affaires de ladite j  
compagnie devant être en la cité de Q ué-,
bec et dans les municipalités environ - 1 Joseph Turcotte. Oscar D clisle

XXXXXVXXXXXXXVXXXXXXXXXXXXXXXXXXVXXVXXXXXXX 

R ésid en ce  : 6 C olltna Tél. 1061

L IO N E L  C A N N O N
NOTAIRE 

Bloc Banque d'Iloclielaga

Q U E B E C

nantee : sans qu’il soit nécessaire pour la 
compagnie d’obtenir la permission des­
dites Cité et municipalités pour l’Accom­
plissement desdites opérations dans les 
limites de telles Cité et municipalités.

Québec, 7 mars 1910.

M.H. L.L.B. L. L. B.

G IB SO X E & DOBELL  
Procureurs pour les Pétitionnaires 

9-m -l mois

Turcotte & Deiisle
AVOCATS 

E d i f i c e  <le la  B a n q u e  N a t i o n a l e

234, rue Saint-Joseph, Q U E B E C  
Bureau du jour et du soir.

Téléphone 231.

p o u r  l e s

c o l o n s ,

v ia  C h i c a g o

M a n i t o b a ,  

S a s k a t c h e w a n ,  

e t  A l b e r t a .

P r i x  m o d é r é s .
Dates île déparr, 5, 19, Avril,  17, 31 

Mai ; 14, 28 Juin ; 12 et 20 Juillet ; 9, 23 
Aon t ; 0, 20 Sept. 1910.

B o n  p o u r  GO j o u r s .

Pour toute information, s ’adresser au 
bureau des billets, No. tq rue Ste-Anne, 
(Phone 507) 18- rue Dalhousie (P hone  
73) et 319 rue St-Paul (Phone 1435).

G. 11. STOTT,
C. P. & T. A.

ix\xxx\x\xxxxxxxxvxxxxxxxx\xxxxxxxxxvxvxxxvx> 

C H E M  I N S  D E  F E R

CANADIAN NOR. QUEBEC
q u e b e c  &  l i e  s i  j e a n
E X C U R S I O N  DE P A Q U E S

l> e s  b i l l e t s  a l l e r  e t  r e t o u r  p r e ­
m i è r e  c l a s s e  s e r o n t  v e e t l i i s  a u  
p r ix  d ’a n  s i m p l e  p a s s a g e ,  les 24,
25, 2l>, 27 et 28 mars.

Bon pour revenir jusqu’au 30 mars 1910 
inclusivement.

Le et a pré; Samedi le 5 février les 
trains partiront de Québec comme suit :

Canadian Northern Quebec Railway
G.OO a . m . —Tous les jours dimanche 

excepté pour M ontréal, Grand’ 
Mère, Shawinigan Falls. Ce train 
fera connection à Garneau Jet., 
avec les trains allant et xenant de 
La Tuque.

Il y a un char buffet parloir sur ce train.
G.îjO ]>. m . —Tous les jours excepté le 

dim anche pour Shaivinigan Jet., et
les Stations intermédiaires.

Quebec 4  Lake St-John Ry.
n . n i .  — Tous les jours excepté les

Les fragm ents qui ont le plus 
frappé l'a tten tion  sont le ballet 
d ’ouverture, avec une im itation 
parfaite  de l ’écho dans les bois ; 
le chant de l ’Ancien, le duo tl’Io- 

; le choeur lointain 
dos sy]plies, lutins, gnomes et le 
dénouement qui est vraim ent 
beau, d 'une facture puissante et 
qui contient certaines réminiscen­
ces du passage de F aust : “ M ar­
guerite ! M arguerite !”

Au dernier moment, nous igno­
rons pourquoi on a fondu les deux 
actes en un seul. Ce qui confirme 
l ’opinion que nous avons émise, 
au début, su r la valeur relative do 
ce prem ier opéra am éricain. Cer-

Ql'OTATlONS
Rapport de In Quebec Stock Exchange 

fourni par N euville Bull eau à  Oie,
courtier, 93 rue St Pierre.

21 Murs, 1910

BANKS :

Bank of Montreal.........
Quebec Hank..................
Union Bank ........
Banque N ationale........
Banque H ochelaga. . .  .
AI Isons B ank ................
Bank of C om m erce.. . .

Asked 

. 259

M is c b m .a n e o u s  ; '
Can. Bnc. Railway Co. 
Rich. & Ont. Nav. Co. 
Mon. II. L. A Poxv. Co. 
Quebec R. L. it Poxver

Co. Preferred............
Quebec Gas C o...............
Quebec Steam ship Co.. 
National T e lep h o n e .. .

“ Pref.
Dominion T extile ..........

Pref.
Toledo Ry. & L. Co.
Canadian'Electric..........

Pref
New Quebec R ’y ..........

ISO}
87

1377

Boxns :
Dom. T extile Series C. 
Montmorency Cott. Co.
Quebec Railway.............
Canadian E lectric.........
Quebec Steam ship........
New Q. R’y L. H .........

—  ^

Rroteau & Carignan
BRASSEURS TNT) ERETsTU A "NTS

Insistez pour avoir les Bière et Porter des Brasseries Indépendantes. P Do cctte'nmnière. 
votre^argent restera en ville.

Cette brasserie est construite, équipée et administrée d ’après les méthodes lcs“plus haute­
ment recommandées par la science moderne. 4

Les matières premières employées sont ce qu’il y a de mieux en Houblon de Bohome et 
en Malt canadien.

Rien de supérieur A cette Bière et Porter comme force, pureté et finessse de saveur.
Chaque fois que vous avez une commande il donner, n’oubliez pas la marque de cette 

Brasserie Indépendante. Il y va de votre intérêt personnel à plus d’un point de vue.

8..10 :
.Samedis et Dimanche pour Rober- 
vul, La Tuque et Chicoutimi.

G .2 0  p. n i . —Tous les jours excepté le 
dimanche pour St-Raymond.

8 . 0 0  p . n i. — Le Samedi seulement poui 
Roberval, Chicoutimi, etc., avec un 
char dortoir pour Chicoutimi.

B illets en vente la paru, rue 
St-André, chez F. S. Stocking, rue St- 
Louis, au Château-Frontenac et aux bu­
reaux du Grand Tronc et Intercolonial.

QUEBEC CENTRAL RAILWAY
Excursion de P âques

a  N e w - Y o r k  $ 1 3 . 0 0
— ET —

B o s t o n  $ 1 1 .0 5
Départ le 24 Mars. Retour le 4, Avril  

C H  A l t  n O R T O I â t

L E S  T R A I N S  Q U I T T E N T  L EV IS
8 . 0 0  A. M . - e x p r e s s  p o u r  m o n t a g n e s

B L A N C H E S .  B E A U C E .  S H E R B R O O ­
K E  E T  P O R T L A N D .
Tous les jours, excepté le diman­
che.

T R A V E R S E  7.30 A. M.
E X P R E S S  P O U R  B O S T O N  E t  N E W -  

Y O R K
2 , 5 0  P.  m .—Express pour Boston et Now- 

York, pour Mégantic, Sherbrooke, 
Boston, New-York et tous les en­
droits du Sud, tous les jours, excep­
té le  dim anche.

T R A V E R S E  2 . 3 0  P.  M.
L E S  T R A I N S  A R R I V E N T  A L E V S

Express de Boston et New-York 1.09 p.m
Express local ...................................0.15 p.m

N O T E S
Le bagage est exam iné et chènué pour 

tous Ds endroits des Etats-Unis a Québec
et Lévis.

l ’our informations et location de Pull­
man, s ’adresserait bureau des billets, à 
F. S. STOCKING, rue St-Louis, Québec, 
Représentant Tlios Cook & Son et toutes 

(les lignes de steamers océaniques du Ca­
nada "et des Etatg-Unia.

16832100



Un auto-car touriste marque McLAUGHLIN 
BUICK, 32 chevaux vapeur valeur <T< fTHA

« ■ ■ B M E M M E E B E M E E E E *  M

JOHN G. riXOTT
DIRECTEUR DU CONCOURS

Pour autres inform ations adressez-vous à M onsieur
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N o tre  c o n c o u r s

Tableau des concurrents
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D IS T R IC T  No. 1.— Cité de Quebec (G rea te r  Québec), d ’après 
■es limites actuelles.

Dames

Mlle Gnbrielle II i ch a n i ,  L im o ilo u ......................
Mlle Cerné]ie Dostaler, 10 <VAiguillon...............
Mme Trudel, 43 1-2 S au v ag e au ...............................
Mile Amyot, 102 S t-O liv ie r ...................................
Mlle Bérubé, 3ème n ie  11 s i , 55-07 L im oilou . .  
Mlle M arie Buse Bourgeois, 12 rue du P o n t . .  
Mme Bella Ouellet-Daoust, 125 D orches ter . .  .
Mme A. Bilodeau, 125 R ich e l ieu ...........................
Mlle Cécile Jonças, 184 du R o i ................................
Mme Joseph Mdrissette, 42 A ru g o ..........................
M me L. B. Beaulieu, 305 S t- Jo sèp h ...............
Mme dos. Mercier. 10 1-2 Avenue des E rab le s .  
Mme Valniore Dion, 1 1ère avenue, L im oilou . .
Mlle oG rm aine Latu lippe , 10 ru e  L év is ...............
Mlle Alice Gauvin , 340 S t - J e a n ............................
Mlle A line Dédard, 1130 S t-V n lie r .........................
Mme E douard  H u n t ,  77 rue D orches ter ...............
Mme Geo. Lncouture, 103 S te -M n rg u e r i te . .
Mme A. P .  Flctiry, 370 S t-Jo sep h .........................
Mlle Alcxina Lessard, A u d i to r iu m ..........................
M m e A r th u r  Lafrance, 143 R ich e l ieu ....................
Mlle Em élie  Bélanger, 00 M assue...........................
Mme d i s .  Tessier, 01 A m ab le ..................................

2540
181360

1750
1 o-i U
1375
1750

375380
1720

131420
110.540

1200
1140
1420

23400
1175
9150

801000
0925

1512110
11520

2150
82450

570300

Messieurs

Leopold Cnuclio», 200 A ra g o ..................................
J .  A. Paradis ,  (Transcontinental), 45 S t-Ignace.
G. D ussault,  48 S t-Joseph ........................................
F ranço is  M arcoux, 15 R a m sa y .................................
E douard  Turgeon, 82 La tou re l ie ...........................
Charles S im ard , 10 Collins.................................... ...
II .  J .  Grenier, S Col l ins ............................................
Roméo Depeyre, 308 Prince E dou a r d ................
A. J .  Déguisé, 200 d 'A ig u i l lo n ..............................
Adolphe Jo h in ,  10 1-4 des S tig m a tes .....................
P h iléas  La'rue, 25 S tigm ates ...................................
Joseph Poir ier.  348% R ichelieu ............................
E rnes t  Robita ille ,  342 A ra g o ..................................
A lfred  Bouchard, 45 S t- Jo ach im ............................
A r th u r  Boucher, 43 S t-Josepli..................................
L. P . F er lan d .  7 S t-E ustache ..................................
A d ju to r  B louin. 10 S t-M ichel..................................
A r th u r  F o rt in .  02 V ic to r ia .......................................
Cap. E m ile  T rudel.  Québec....................................
Joseph Lam ontagne , 153 Est L im o ilo u ................
E ugène  Lachance, 2 des Zouaves.....................
D r  A vila W atte rs ,  403 St-.Tcan.................................
Jean  Gosselin. 38 Sous le F o r t .................................
Joseph Godbout, 03 S t- Jo ach im ............................
J .  F .  Gosselin. 38 Sons le F o r t .................................
L . B ertran d ,  211 L a t o u r e l l e ...................................
P .  B élanger,  72 de la M o n tag n e ............................
P au l  P in eau l t ,  Côte du P a l a i s ..................................
J .  A. P ou lin ,  322 S t-F ran ço is ..................................
Joseph Buisson, GO rue C h am p la in ..........................
Charles G. Dionne, 00 rue St- J o s e p h ................
Albert Laliberté ,  41 S t-Jé rô m e.............................
M. J .  Rouleau. 15 S t-Josepli....................................
J .  R . F il teau ,  Bureau de P o s te ................................
J .  L. D ussault ,  350 S t - J e a n ...................................
M. Jos. Yézina, 88 S t-Josep li ..................................
W . Deniers, 72 S t-Josepli.............................................
Lionel G. Beaupré, 58 S t-L ou is ................................
L . Rondeau, 34 Sco tt ....................................................
Jos. T anguay , 28 L e te l l ie r .........................................
J .  . M atte. 34 S te -F am il le .......................................
O. P aré ,  50 S t-X icolas...................................................
G. Brulotte . 01 Côte d ’A b ra h a m ............................
M. Del pli is Leblanc, 300 S t-V a l ie r ......................
F .  X. Lem ieux, P a r l e m e n t ..................................
ï ï r a .  M cM artin , 317 S t-V a l ie r ..............................

08,750 
015780 

1125 
1520 
0320 

10320 
15300 

245750 
1011420 

1020 
1340 

150700 
1750 
1050 
1735 
1940 
1800 
1020 

110880 
1340 
1750 
1020 
1525 
1740 
1620 
3050 
1720 
1720 
1540 
4400 
1430 
1820 
Olôf 

62720 
105780 

10750 
1725 

102400 
1725 

911540 
505» 
5025 
1020 
1540 
4520 
1320

D IS T R IC T  No. 2 .— (Québec Central et Intercolonial) comtés 
de Dorchester, Beauce, M égantic ,  Sherbrooke, R ichm ond, W olfe, 
Bcllechassc, M ontm agny, L"Isle t ,  K am ouraska , Témiscouata, Ri- 
mouski, M atane, Bonaventure , Gaspé, R ichelieu .

Dames

M m e D r  Cloutier, Cap S l- Ig n a c e ............
M me Geo. S t-P ierre ,  F ra se rv i l le .............
M me E m ile  G agnon, l t iv ière  du L oup .
Mme J .  E .  Beauchemin,. S o re l ...............
Mlle E u g én ie  Leclers, T ro is -S au m o n s . .

2540
1521)

103580
2700

44520

Messieurs

D r  J .  0 .  S t-Pierre ,  St-Gercais, Bellcchasse.............................
D r  F .  N. Belleau, S t-Itaphaël,  Bellcchasse.............................
Cap. A lfred  Mercier, A rm agh , B ellcchasse.................................
D r  G. P arad is ,  M ontm agny, (M o n tm a g n v ) .............................
A. iPon , M ontm agny, ( M o n tm a g n y ) ...........................................
M. A. A. A. Parad is ,  T. ( ’. A ., l iés  0 (D uguesc lin  M o n ty ) .
H .  E  L ippe ,  L ’Islet,  ( L ’I s l e t ) ............... .........................................
A im é M. Dechênes, Village des A ulnais  ( L ' I s l e t ) ................
V. E .  P .  H udon , Stc-Annc de la Pocatière  (K a m o u v ask a ) . .  
E . M ichaud, Hôtel Victoria, Ste-Anne de la Pocatière  (Ka-

m o u rask a ...........................................................................................
S. Pelletier, m aire  Stc-Annc de la Pocatière (K am ouraska) 
Thomas H udon , Ste-Anne de la Pocatière, (K am ouraska) .
E . Power, maire, St-Pacôme (K a m o u ra s k a ) .............................
Jos. Beaulieu, K amouraska, (K a m o u ra s k a ) .............................
H .  O. Lachance, St-Pascal (K a m o u ra s k a ) ..............................
E rnest  Lapointe, R ivière du L oup (T é m isc o u a ta ) ................
Louis F o r t in ,  Fraserville  (T é m isc o u a ta ) ....................................
Octave L nurin ,  Fraserville ,  (T é m isc o u a ta ) ...............................
L . A. L am bert ,  Beauceville, Beau c e .............................................
D r  J. H . Desrochers, St-Georges, Beau ce ..................................
Alp. Lam bert ,  Ste-Marie. B eauce ...................................................
D r  C . A. Coderre, Lac Megan t i c ....................................................
L. C. Bélanger, Sherbrooke.............................................................
B. A. D uga l,  Sherbroke ......................................................................
Thom as Légaré, Thctford Mines, M ég a n tic .............................
D r  J. E. M art ineau, Grosse I l e ......................................................
L . S. Robita ille , Sorel, R ic h e l ie u .................................................
A rt .  Côté, dépt, de la M arine, Sorel, R ic h e l ie u . .....................
M. Cham poux, maison P arad is ,  Sorel, R ic h e l ie u .....................
C. T. D esjardins, Sorel, R ic h e l ie u ................................................
A genor Chapdelainc, Sorel, R ich e l ieu ............................................
D avid  Caouette, Sorel. R ich e l ieu ......................... •.........................
A t chez Beauchem in, Sorel, R ic h e l ie u ..........................................
A r th u r  C harland , Sorel, R ic h e l ie u ................................................
D av id  B ou te t ,  S té R aphaël.. .  ..... . .

142750
1840
1250
1620
5021
2151

20251
1450
2150

1920 
1740 

33430 
1840 
1375 

171450 
1300 

21425 
1740 

244450 
1225 
2740 
1340 
302F 
1720 
1450 

1182780 
1850 
1840 
2100 
305' 
1220 
217: 
2540

D IS T R IC T  No. 3 .— Comtés de Québec, ?J.vntmorency, C harle­
voix, Lac S t-Jean, Chicoutimi, Saguenay , Portncuf,  C ham plain , 
S t-M auricc et Trois-Rivières.

Dames

Mme T. 1). Guay, C h ieou tim i...................
Mme Alb. Rochettc, Jeu n e  L u r e t t e . .
Mme F is  B ertrand , J e u n e  L u re tte ............
Mme Antoine Bastion, Jeu n e  L u r e t t e . .
Mme J .  ti. Carbnnueau. l lo lie rva l............
Mlle Yvonne DuTrem blay , R o b c rv a l . .
Mme J .  E .  Godbout, C h icou tim i .
Mme D r  Savard , Chicoutim z......................
Mme E . Page, S t-R aym ond ........................
Mme M ath ias  Purent, B v auport ...............
Mme A. I I .  Fa la rdcau ,  S te -F o y ...............
Mme J .  Sioui, Ste-Anne de B e a u p r é . . .
Mme Louis Fortin ,  Beau p o r t .....................
Mlle Paren t,  Ste-Anne de B e a u p r é . .
M lie N. B yrne, C harlesbourg.....................
Mme P. A. G alarucau , M o n tm o ren cy . . 
Mlle Allierlino Labranche, Port n e u f . . .

118390 
1520 
1450 
1000 
1320 

104750 
1820 
1450 
1250 
0840 
1S10  
3010 
2010 
2950 

141390 
138510 

1320

Les mineurs blancs
Le travail de nu it  pour les bou­

langers :
Voilà une question d 'in té rê t  on 

peut lv dIro universel.
Ileriiièremenl se tenait au H a ­

vre, en  F rance , un meeting de la 
Ligue Sociale d 'A rhéteu rs ,  dans 
le liul île discuter une loi in te rd i­
sant le travail do nuit pour les 
boulangers.. "Cette  coutum e” , dit 
le prem ier ora teur, Al. (Lodnrt, 
"es t  de nature à a liai 1)1 ir no tab le­
ment la sauté  des ouvriers” . On 
en a  même vu qui après une pé- 
trissée avaient perdu 240 g ra m ­
mes. Ce travail  de nuit est contre 
nature : les boulangeries dev ra ien t  
être fermées de neuf heures du 
soir à cinq heures du m a t i n . ”

Les ouvriers eux-mêmes se p la i ­
gnent de ce inbeur excessif, et tous

- 01 -

uue

a n s

Messieurs

J .  \V. S t-Pierre ,  M ontm orency ..........................................
Goor f,égaré, St - Coy..............................................................
P ierre  Sa va ni. Jeune  L ure tte ............................................
Pli. Pelletier, SI-R aym ond .................................................
Notaire Sa va n i . C h ic o u t im i ..............................................
L. J .  B ertrand , Baie S I -P a u l .........................................
Ls G iroux, Bvauport E s t ......................................................
Alp. Grenier, Bvauport E s t .................................................
Art. Trem blay, Ste-Anne de Beaupré, Montmorency
M. P lourde, Beaupré. M ontm orency...............................
G. A. Del isle, Neuville, Port n e u f ...................................
L. J .  G au th ier .  Les Ecureuils. P o r tn e u f ......................
G. Can tin, S t-A ugustin , P o r tn e u f ....................................
F .  Leblanc, Ste-Geneviève, C h am p la in .........................
A r th u r  Gcrvais. Ste-Geneviève, C h a m p la in ................
J .  A. Lasoude, Trois-Rivières...........................................
Alb. 1) roi et, T ro is-R iv ières .................................................
J .  II .  Tessier, T rois-R ivières...............................................
A. E. Thihaudeau , St-M aurice, C h am p la in ..................
A. E . Goyette, G ra n d 'M èrc ................................................
Alphonse Arcand, P o rtneu f ,  P o r tn e u f ............................
Luc Pelletier,  Rivière J a u n e ...............................................
Alferd Cambray, E. E. ]) .,  Bvauport ............................
Eugène Giroux, S t-C asim ir .................................................
P. E. Côté, St- Augustin , P o r tn e u f ..................................
Raoul F o r t ie r .  Ste-Anne de B eau p ré ............................

4 (>3511 
21711 
1820 
2150 

11200 
1420 
2740 
1040 

31790 
1740 

63450 
1840 
1320 
3620 
4150 

10000 
4635 

17360 
1320 
2540 
2020 

57300 
1649380 

1520 
2.170 
1420

les garçons boulangers <lt 
et ilt- la province, pré 1ère ni le t r a ­
vail île jou r  à celui île iiuil. Les 
patrons prétendent que le boulan­
ger après son trava il,  peut jouir 
le la \ ic île la mi Ile pendant le 

jour. M.t Ridait ilenionl re combien 
ce ra isonnem ent. est lan ta i- is le ,  
car, dans plusieurs de ces fam il­
les il 'ouvriers, à midi, les enfan ts  
ne peuvent pas encore s 'am user,  
car le père dort. " L es  garçons 
boulangers, d it-il,  vivent en m ar­
ge' des autres sociétés et de leurs 
camarades des autres profes­
s io n s / '  Pour eux pus de vie in tel­
lectuelle et syndicale, pas de vie 
de famille.

A 1 object ion que les consom­
mateurs ont droit à leur pain fra is  
au déjeuner, l ’o ra teu r  répond 
qu 'i ls  seront égalem net satisfaits  
si le travail commençait un peu 
plus de bonne heure, le m a t in .  
J) ailleurs, comme le travail de 
nuit est très malsain, les ouviiers

boulangers sont souvent- tubercu­
leux, et pas de m eilleu r conduc­
teu r  des -germes que la mie de 
pain.

A M. G odart,  succède M. 
lay, patron boulanger. C’est 
toute au tre  chanson. Celui-ci pre­
tend que la tem perature du lour 
est assez élevée pour tlier tous les 
microbes .et qu 'en  dépit des pé­
trins mécaniques et autres m achi­
nes de ce genre, l ’ouvrier devra 
toujours mettre  la main à la paie.

L ’ora teu r  su iv an t , Al. J a y , ,  a f ­
firme que les patrons boulangers 
n'ont pas d ’argum ents valables en 
faveur du travail do nuit.  Ce sont 
les forts qui oppriment les faibles, 
m algré  les droits indiscutables de 
ces derniers. AI. J a y  prétend que 
cette quest, on du travail de nui 
est d 'u n e  im portance capitale ,que 
loin de la négliger, il faut s'en oc­
cuper fermement, pour enrayer 
celle coutume cruelle qui est >ln 
m alheur pour la société. Il y eut 
encore quelques ora teurs, et l 'o r­
dre du jo u r ,  abolissant le travail 
de nuit dans les boulangeries lui 
adopté à l 'un .in im ité  p a r  la Ligue 
Sociale d 'Acheteurs.

Pèlerinage de députés libéraux 
anglais à

L'U nion des Cuti tons de t 'L , .  
pu hli lit. ill us so n h il ni -r numéro 
une in téressante le t tre  que nous 
regrettons de ne pouvoir repro­
duire  en en tie r ,  et où est racontée 
une excursion que liront , sur l’in­
vitation de Al. Lavergue, député
de D rum m m td, quelques députés 
angla is  d ’O ttaw a. L ’au teur ,  Al. 
l ’owke. député libéral d ’Ontaiio-

pre-

a l ’église 
banc de
dit AI.

MM. Roosevelt  
et Fallières

â la Sarbonne
l ’avis.— Ta* président Falliùr .s 

assistera à la lecture (pie donnera 
I Cx-présalent Roosevelt à la Soi- 
lionne. Le sujet de la Irelui e sera : 
“ Le» devoirs d 'un  citoyen sous 

une répal l ique."

D IS T R IC T  No. -I.— Ville el comté de Lévis, Lotliinière, Nico- 
!et, D rum m ond, A rthabaska et tous au tres  comtés non m en tion ­
nés dans les trois autres districts.

Dames

Mlle Alice Préfonta ine . L y s t c r . .  ................
Mme Léo A la in .  S i-K o m u ald ..................................
Mme P ie rre  Cant in, S t- l to m u a l i l ...........................
Mme Al p. H u a rd ,  S t-R o m u a ld ............................
Mme Alf. 8 t-H i laite, S t-R o m u a ld .....................
Mme Jos. Robita ille ,  L év is .......................................
Mlle F  va Thompson, Lévis. ................................
Mlle M arie L. G a g n é ...................................................
Mme A r th u r  Alain, m archand , Had low Cove.
Mme Octave Broc h u. B ienv ille ...............................
Mme J .  A. Robita ille , L év is ..................................
Mlle P. Robita ille. L év is .........................................
Mlle Jen n ie  Atkinson, H ad  low ............................
Mlle Doremana Lévesquc, L év is ......................... ..
Mme Valero Roy, L év is .............................................
Mme J .  A. Toussaint. S t-R o m u a ld .......................
Mme Adélard  Guay, L é v is .......................................
Mlle J .  IL M. Boivin, Quélxic S u d .....................
Mme Calixte Roy. S t-R o m u a ld ............................
Mme Vve E m ile  B runelle ,  L év is ...........................
Mme Albert Bouchard, S t-R o m u a ld ................
Mme Charles Barclay. L év is ...................................
Mme A chille  P icard , S t-R o m u a ld ........................
Mlle C. D arveau . L év is .............................................
Mme J .  E rnes t  Déry, L év is ....................................
Mme Joseph Xolin, m archand, S t-Rom uald . .
Mlle M arthe  Ouellet, A rt l iabaska .........................
Mlle Rose B ég in ,  L auzon ..........................................
Mlle Alice Powers, L évis .........................................
Mlle Adélia Boivin, Rlessisville............................
Mlle P ré fon ta ine ,  L y s te r ..........................................

I

1S7501

EUGENE LECLERC

Sud tpii s'est (listingué pendant u» 
débat su r  l a  m arine ,  nous dit. tou­
te l ’émotion que l ’on ressent à vi­
siter cette jo lie  ville où sir  W il­
frid L a u r ie r  rem porta  ses 
mi ers succès oratoires.

Los v isiteurs allèrent 
paroissiale, et v irent le 
sir  W ill ,  id. “ Celni-e.i,
Kowke, n 'a  jam ais  oublié qm* cel­
le église fu t  ce lle  du  débu t de. s:1 
vie: il lui gau le  le plus tendu* 
ou venir, et bien q u ’ab sen t , il ne 

m anque jam ais  d ’envoyer sa cou 
tribut ion annue lle  au cu ré ."

Nous visitâmes aussi le Balais 
île Jus t ice  dont I"enceinte a vibré 
à l'écho dos prem ières plaidoiries 
de sir  W ilf r id ,  et d 'où  sa réputa­
tion de grand  avocat ne ta rda  pas 
à se répandre  au lo in .”

La résidence du p rem ier  minis- 
tro, toute coquette au milieu d ’un 
bouquet d ’érables, “ con tien t  une 
riche collection de tableaux et 
d ’oeuvres d ’a r t .  On y respire a 
l 'a ise  e( M.Fowlu* nous d i t  connue 
il fait bon de s 'asseoir dans le fau­
teuil où L au r ie r ,  encore  jeune, 
ébauchait  déjà  les p lan s  qui de­
vaient serv ir  à l 'éd ification  de la. 
nation Canadienne ; dans le fau­
teuil de ce “ Vieux Chef P a r le ­
mentaire, qui d ir ige  depuis long­
temps avec ferm eté le vaisseau <le 
! E ta t ,  et duquel ou peut vrai­
ment d ire  que l 'oeil est toujours 
alerte <*l la vaillance toujours in­
tac te .”

A t i E S T  G E N K K A L  i rA S S U R A N C E  
SS, ru e  ST - V I  E l t I t  E, I jU  KBEC.
p i O R W I C I I  U N I O N  B U I L D I N G . )  T E t E F H O f i r ,  E L ' I U A U  ! 125 4 .

NORWICH UNION IN SU R A N C E SOCIETY L td .
DE  N O R W I C H

m

A N G L E T E R R E

QUEBEC FIRE INSURANCE COY.

NEW -YORK PLA TE GLASS Ins. Coy.

Téléphone 1917

PICARD & B U R E A U
INGENIEURS
MECANICIENS.

Bureau prive  
Usine

Pompe

: 332, Rue S t ‘ Valier. 
5, “ Lnliberté

Q U E B E C .
vapeur

alimenter
Elévateur

119595(1 
3320 1
] 025 g

reservoir 
“  incendie 
“  air
“  air chaud 
“  circuler 
“  liqueurs 
“  hydraulique]]

Hydraulique 
et à pouvoir.

Escaliers et Echelles
de Sauvetage

Interpellé au sujet de la mari- 
tu e  canad ienne, le brave eultiva- 

)} j leu r  qu i conduisait les touristes 
jtj lepondit que " s i r  W ilf r id  était là 

pour mener les choses à bonne 
'iu, que cela su ff isa it .”  Et un au- 

h! Ire auquel on par la  du prétendu 
Il i mampie de loyauté des Canadiens- 

Irançais, répondit  bravement 
'j| " (  hi nous permet l 'u sage  de notre 

d|; langue et la p ra tique  de notre  iv- 
jj üg ion. E n  outre ,  nous sommes 

protégés dans l ’exercice de  nos 
droits civils. Que pourrions-nous 
dire de plus ? Xmis n ’avons aucun 
goût pour E indépendance, et, 
quant à l ’annexion  au x  Etats- 
Unis, ce serait  bien la dernière 
chose que nous pourr ions deman­
d e r .”

Ce petit  voyage des députés an­
glais ii A rthabaskav il le  nous mon­
tre  combien ils considèrent le 
g rand  Canadien q u 'e s t  s i r  W il­
fr id ,  et M. Kowke p ar le  de. son ex­
cursion comme d 'u n  pèlerinage.

De même que les Américains sa 
font un devoir de visiter la hutte 
où naquit, Lincoln, ainsi, au dire 
de M. Eowke, les Canadiens doi­
vent avoir à coeur de visiter A r­
thabaska , petite  ville  désormais 
célèbre p a r  le nom de Laurier.

Les touristes s ’en revinrent en­
chantés de leu r  voyage et du bon 
accueil qui leu r avait été fait par 
M . La vergue, dép u té  d ’Arth.ibas- 
I a aux Communes.

Messieurs
Elévat-ur Electrique

Réparations d ’automobiles exé­
cutées avec soin.

Toutes machines pour manufac­
tures, réparées ou améliorées 
suivant les règles de l’art.

M

W A G O N S -L IT S

1750
1347250

1325
5200
2175
3250

Edouard Lam bert .  S t-R o m u a ld ..............................................
Roméo P ichet te ,  L év is ....................  ................
Dr H en ry  Dégin. L év is .................................................................
E d g a r  Lam ontagne, garde-chasse, Québec-Sud................
Amédée Dion, Kennebec Hôtel, L év is ...................................
Alfred V errcau lt,  L év is ................................................................
•I. A r th u r  Carrier, régi s t rat eu r, L évis .................................
Adélard Lai né, organiste, L év is ...............................................
Dr D. E. Barras .  L é v is . .   ........................................................
A r th u r  Dorval, E . C., L év is .......................................................
Ph il ippe Dorval, L év is .................................................................
Rémi Dégin, B ienv ille ..................................................................
Alphonse Dernier, L év is ...............................................................
A. T. Beaulieu, L év is ....................................................................
A. T. Beaulieu , Lévis...................................................................
E dm . B ernard , Stc-Emélie, L o tb in iè rc ..................................
•T. E. P arro t,  Stc-Emélie, Lotb in ièrc ....................................
J .  E . P arro t ,  Stc-Emélie, L o tb in iè rc .......................................
Dr Labcrgc, L o tb in iè rc ................................................................
Alb. Lem ay, L o tb in iè rc ................................................................
f . A. G arneau ,  L o tb in iè rc ...........................................................
A r th u r  Delille, Yictoriavillc, A rth av ask a ............................
•Jos. B arry ,  C h a rn y ........................................................................
W ilfr id  M artin ,  L év is ...................................................................
Roméo Bilodeau, L év is .................................................................
Aime Di o n , Lu v i s , ,  *. . .  *. . « *. . ,  , ,  . .  . .  . .  , .  ,«
Geo. R ue!land, L év is .....................................................................
Dr A. B élanger.  St-Joseph de L év is . .  . ............................
J .  Ad. J luo t ,  New L iverpoo l............................................................  177000
Emile Dubé, S t-A g ap i t .......................................................................  ]850
A rth u r  Dclisle, Y ictoriav il lc ............................................................  3260
A. H. J  a rest, C h a r n y .  ...............................................................  5150
Dr J .  11. Laflèche, W a rw ic k ............................................................  2150

pl Direct et wagon-restaurant, de 
Québec à New-York, Pâ­

ques, mars le 24

li.2d
1750
3150

21600
1620
6500

12350
10360

1750
1660
1250
1340

32390
33460

2150
4520

10270
1320

Fondée en 1876 Téléphone 222 ______

O  I I ^X FR I— t_  S  \ /  E— Z  I |\ j  XX La Compagnie de chemin de 1er
E l i  t r o p  v e n e i t x *  j Canadien Pacifique a  le plaisir

E lec tr ic ien ,  P lo m b ie r ,  F e r b la n t i e r ,  t iu z ie r  e t  C o u v re u r  i d ’annoncer q u ’elle fera circuler 
Posage d ’appareils de chauffage à air chaude, à la vapeur et il l’eau un wagon-lit,s direct de Québec a

Four­
niture et installation d ’éclairage électrique et au gaz. Assortiment com -! s!l 11 * Quebec jeudi,lv 24 mars cou-

2150 chaude, appareils de plomberie les plus modernes ex hygiéniques 
i l  50
1920 plct d’appareils de plomberie et fixtures électriques, poêles de cuisine le) 
4370 plus améliorés

PRIX TRES MODERES 
1 7 .f T>n i» > v r .  Q U E ttB C .  A T R rA K H , ! 2 4  I>TT KOI

New-York, sans changem ent,  bus-

26340 [ 
13101

N. B .— L a  liste ci-dessus ne comprend pas les nom inations re ­
çues trop ta rd  dans le cours de la journée d ’hier. E lle  sera com­
plétée demain.

Valable pour le concours de $ 6 ,0 0 0  de

l a  A A r a r E  ”

C E  C O U P O N
. Compte pour

1 O V O T E S

/

et est bon jusqu’au 29  mars I910
EN FAVEU1L DEJ

M . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A dresse
D istrict No

Le nom du candidat doit

ran t,  à 1.30 h. p. m .,  a r r ivan t  a 
New-York s ta tion  G rand Central, 
1<> lendemain m atin ,  à 7 h. 20.

Ce t r a in  sera  pourvu  d ’un wa­
gon-res tau ran t,  desservi par un 
personnel poli et empressé, le tout 
sous la direction de la compagnie 
P u llm an ,  ce qu i est une garantie 
suffisante.

Les lits devra ien t être retenus 
m ain ten an t .  D ’après les indica­
tions que nous avons ju s q u ’à Pré­
sent, ce sera , sans aucun  doute, 
l ’excursion popu la ire  de la saison.

Pour re ten ir  les lits dans les wa-
goiir-lits, billets, s ’adresser a

J rue  S t- le a n ,  ang le  de la côte 
I Valais, an Château Frontenac

31)
du
ou

être écrit lisiblement et 
«lu long. Ce coupon sera déposé dans la boîte aux  
bulletins au bureau-chef.

ii la gare du Valais.

A U X  H O T E L S

B lanchard .— ( apt. 
gem's, Kie-AngMe do 
F. Lofa ivre, O ttawa 
g o N o t r e - D a m e  doii

M. Bout- 
Laval : -L 

; F. Bcllei- 
Angei : !-•

.1 .Muss'cot'c, S l-Eleut! c r  ; V'
T. Go s;l in ,  St-Cyri le : E 
hot, R ivière  du Loup ; «T. T 
son, fl. Pelletier, 'M on(m i) 
Mooney, tnveiness  : R .  E . Wnrk, 
Il .W ilk ins ,  Leeds ; Club do liu"  ' 
kesbuiy .

Wü-
: S.

1151



D E M A N D E Z

DOUX
Manufacturé par La Oie B. Houde, Limitée Québec

Nouvelles m aritim es
Le m anque cl espace nous 

oblige de rem ettre  à dem ain plu­
sieurs nouvelles intéressantes de 
Lévis.

H A L I F A X
P art is  pour H alifax .— Aime, 

rian , Liverpool, mars, 13. 
Corsican, Liverpool, mars IS.
Ilesperian, Liverpool. 
Montezuma, Londres, mars 11). 

Ta lia s ko, Liverpool, mars, 19. 
Tunisian. Liverpool, mars, 11. 
Sardinian, Havre, mars, 10. 
Salaria, Glasgow, mars, 12. 
Victorian, Liverpool, mars, IS 
Valturno. Pot tordant, mars. 10 
P art is  d 'H alifax .—Paston San 

Ht go, mars, S.
(.'airnstrarli, Manchester, mars

E n  éteignant un commencement 
d incendie dans la chambre m or­
tu a ire  où était exposé le corps de 
son père, le dépu té  de Bon aven - 
ttire a eu les m ains horriblement 
brûlées. Il n 'a  pu assister aux fu­
nérailles  qui ont eu lieu hier, et 
est a t ten d u  a u jo u rd ’hui à Québec 
ou il vient se m ettre  sous les soins 
des médecins de l ’Hû'tel-Pieu .

3U L L E T IN  METE OR OL OGI  
QUE

Personnel
M. Tnx, a r tis te  décorateur de 

cette ville, part a u jo u rd 'h u i  p un 
H ull,  où il a un contrat, avec l 'a  1- 
ministration dit théâ tre  Odéon 
qui vient d 'é t ie  terminé.

Chute et fracture
M nui \V. Simpson, dem eurant 

rue  S t-Pati ice, s 'est f rac tu ré  un 
bras en tom bant su r  la rue  St- 
A ugustin .

l/a victime fu t  recueillie dans 
l'épicerie de M . Dion, où les 
soins d 'u n  médecin lui furent pro­
curés.

Dans le monde mili tai re
Comme nous l ’avons déjà a n ­

noncé, le m ajo r  P ag es  a été nom­
m é com m andan t de l 'E cole  d"In ­
fanterie à H alifax . A l ’occasion 
de son prochain départ  de Qué­
bec, il y a eu en son honneur sa­
medi soir un d iner in tim e au club 
de la Garnison.

Le  banquet fu t  présidé p a r  le 
colonel T u rn b u ll ,  président du 
Club, qui ava it  à sa droite l ’hôte 
de la soirée et à sa gauche le e>- 
lonel Pe l le t ie r ,  o ra teu r  de l 'A s­
semblée Législative. Les orateurs 
de la soitée on t été le colonel 
Turnbull et. M. le ju g e  Langelie r.

Berthe Roy
Nous r e g re t ta is  d 'ap p ren d re  la 

maladie soudaine de Mlle B erthe  
Boy. Mit conséquence notre pianis­
te-virtuose ne pourra pas donner 
son concert ce soir à la salle Loyo­
la. Les détenteurs de billets en se ­
ront qu it tes  p our  a t ten d re  q u e l­
ques, jours. A la. b ri l lan te  jeune  
artiste, nous souhaitons un prom pt 
rétablissement.

A la Chambre  de Commerce
Los membres de la Cham bre de 

Commerce auront au jo u rd ’hui une 
g rande  assemblée, au sujet des 
tau x  d ’assurances payés p ar  les 
citoyens. P u  comité spécial du 
censeil-de-villo sera présent. L 'a s ­
semblée aura lieu à la C ham bre 
de Commerce. M. Bennett,  chef 
inspecteur électricien, MM. V  iek- 
kam, Cowans i t  I ladrill seront 
présents.

Un prédicateur irlandais
Le Kév. P ère  11 nymond W alsh ,  

de Vordre des Dominicains ù D u ­
blin, I r lande ,  donnera une cnnfé- 
r en cri jeudi à la salle Loyola. Il y 
au ra  aussi concert sous les auspi­
ces de la (' . M. B. A., succursale 
S t-Pa trirc .

L ’inspection de la Garnison
L e  major-général Lake a com­

mencé hier  l ’inspection annuelle  
de la G arnison qui se terminera 
samedi. H ie r  matin, il a passé en 
revue l ’A rtillerie  r>t a u jo u id ’hui 
ce sera le tour du IL G. IL

DES SO U M ISSIO N S cncliétéep, adres­
sées au M inistre des l ’ostes seron t re­

vues & Ottawa jusqu’à m idi vendredi, le  ('> 
mai, 1910, pour le transport d es M alles de 
Sa M ajesté, son s les C onditions d 'un  Con­
trat projeté pour un term e de quatre an­
nées d ou ze fo is par sem aine, a ller et reve­
nir, entre Candiac e t  S te-F ove à com m en­
cer au bon plaisir du M in istre  dos l ’ostes.

L’on pourra consu lter les avis im prim és  
contenant des renseignem ents p lu s d éta il­
lés au sujet des conditions du Contrat pro­
je té  e t  l'on pourra se procurer des form u­
les de soum ission  au x  bureaux a ie  poste  
d e  Candiac, S te-F ove, e t  au x  bureau de  
d e  l'in specteur des Postes à Q uébec.

M in istère des l ’ostes, 
D ivision  des contrats de la M alle  

O ttawa, 17 m ars, 1910.
U. C. A N D E R SO N  

Surin tendant.
21 mars

\ \ \ \ V V l \ \ V \ V \ \ \ \ \ V Y \ /V W V \W V X \W V V \W \V V \W V

Tomme.—Un et perturbation f-c 
irigeattfc ilu côté de l 'e s t  traverse 
; nord de l 'Un t .trio, suivie d ’une 
Miipérature un peu plus élevée. 
Imliguaient île tem pérature très 
iili!c dans les autres parties  du 
loRiiniou.
Température, m in im um  et m as -  

îttini.—Ot.’uwa, 22.42 : Montiv-
I. ‘>1VIII: Québec 12.34. 
l’nimi-tics pour dem ain .— Baie 
contienne.—Vents frais do S. 
'. it de l'ouest, averses locales, 
mges él'.étriqués, généralement 
assaille et. plus clia.ild.
Ottawa et Haut S t.-Laurent.— 

'arts vents du S. 0 . ,  très doux, 
verses, otages électriques, 
lias Si-La tirent et Golfe.—Vent 

ut. plus (b ux. averses.

Ayez  ̂■
D E S  M A I N T E N A N T

VOS AUTOMOBILES

ET ENGINS A 6AZ01INE EN BON ORDRE POUR LE PRINTEM PS

Em press of Britain , Liveipool, 
nun’s, 12.

Kanawha. Londres, mars. 17. 
Montreal. Londres, mars. 17. 
Numidian. Boston, mars, 17. 
Pom eranian. Londres, mars. 1 I 
Tunisian. S i- lc in .  mars, IS. 
Po rts  anglais et étrangers.— 

Liverpool, parti Dominion. 
Londres, parti.  Lake Michigan

L a cause B oudrcault-V anFel-  
son s ’est term inée hier.

1a * questionnaire  au dossier a 
été mis de côté, connue trop com­
pliqué. On l 'a  simplifié d 'une  m a ­
nière  qui n ’é ta i t  peut-être pus 
moins em barrassante . Le ju ry  a u ­
rait à prononcer purem ent et s im ­
plement : P o u r  lu dem ande ou 
pour la défense.

A I II h.. Sa Seigneurie  le juge  
Lem ieux  fit sa charge  au ju ry .  La 
Cour a jou rna  ensuite  à -1 h. de l ’a ­
près-m id i,  alors que le ju ry  fut 
appelé  à rendre son verdict.

Les ju rés  se sont prononcés u n a ­
n im em ent en  faveur du défen­
deur,  M. V an  Foison.

Ce dénouement cause une cer­
taine su rprise  en ville.

M tre  Horion, l ’un  des avocats 
de M. Boudreau It, que nous avons 
rencontré  h ier  soir, nous a décla­
ré que la cause sera portée en a p ­
pel.

IL NOUS FAIT  plaisir d’annoncer au public de Ouébcc 
et des alentours que nous avons à notre emploi des ouvriers 
expérimentés venant des usines de la Mercedes Co. d e  
Anvers et Bruxelles. 1

.wvwvwwvwwww V vLE T R U ST

V oyant que le trust des luimiè- 
res est arr ivé  à Québec, nous don­
nerons 20 p. c. d’escompte sur 
toutes nos lampes et accessoires, 
etc., chez

J .  B. Martel & Cie,
113, rue St-Joseph,

AWWVWW

; COUPONS ! COUPONS !GRANDES F U N E R A I L L E S
I  L ecteurs de la V igie, prenez no- 
I  te que sam edi m atin il paraîtra un 
I  c o u p o n  qui a une grande im por- 
< tance pour vous. I.e co u p o n  et 
> 10 cents vous donnent l’avantage  
5 d ’assister, sam edi après-m idi au 
5 Théâtre P opulaire à la représenta- 
|  tion  du célèbre dram e F E L I X  
I  P O U T R E ,  Détail intéressant,
S c’est que tous sièges, moins les In- 
I  ges sont à la disposition de ceux 
5 qui seront porteurs du co u p o n .
$ Procurez-vous ce coupon, assis- 
|  tez à cette  représentation de (iala,
|  voyez F E L I X  P O U T l t E .

\ Coupons et dix cents.
lu v w w v m u u m v v n u v i v u u v u u v m i

Aux Variétés
11 y  avait  foule aux Variétés, 

h ier soir, et le public s'en est re­
tourné content d ’avoir pu pasesr 
une agréable soirée. Les Bedard, 
équilibris tes, sont d 'une  force é- 
pa tan te .  Mlle Vorteuil a conquis 
les faveurs du public avec ses jo­
lies chansons françaises. Mme Do­
nald a a été fort applaudie dans 
ses chansons illustrées. M. Gin- 
g ras  a très bien rendu son solo do 
cornet. Les différentes vues sont 
très intéressantes. Donc, en foule 
aux  Variétés, vous êtes certain de 
vous y bien amuser.

Gémissements nocturnes
H ie r  soir, vers m inuit,  en pas­

sant devant le restaurant chinois 
Canton, rue  S l-Jean , on entendait 
des p la in tes  persistantes. Les voi­
sins, t irés  de leur sommeil p a r  ces 
gémissements accouraient aux fe­
nêtres, croyant qu 'on  égorgait 
qu e lq u ’un. Le constable Matte ou­
vrit de su ite  une enquête qui abou­
tit  p a r  la découverte d ’un petit ca­
niche enferm é dans la chambre 
d 'u n  chinois et qui hurla it  le dé­
sespoir.

Théât re  Populaire
U n public  nombreux assistait 

hier so ir  à la première de Félix  
Bout ré. de Ls. F léchette . Les 
applaudissem ents prodigués aux 
artis tes ont démontré que le p u ­
blic québécois sait apprécier le 
bon théâtre .

G uiraud  dans le rôle de Félix  
P o u tre  a. été tel que l 'a voulu 
l ’au teu r ,  c ’est tout dire. Les a u ­
tres ac teurs Tremblay, Mirai, De- 
beau jo u r  ont tous bien rendu leur 
rôle. Vilieraie. nous a fait crever 
de rire, dans  Toi non. Mme Devo- 
y o .. a  rendu , on ne peut mieux, le 
rôle de la mère de Félix Poutre. 
Bref, la sem aine promet d 'ê tre  un 
grand  succès. La semaine prochai­
ne l ’on donnera. Madame Sans- 
Gêne.

iw v u m w M w u u w u m m m v m v u u w i

CHAMPLAIN 
t%  iuiiier et chiquer

The Quebec Automobile and Launch Company
18 m . 1910.— 2. e.

Théâtre  Canadien

Comme toujours, la salle, é tait  
remplie pour en tendre la représen­
tation du “ Triom phe de la Croix’.

Nous J ie  pouvons rien a jou ter 
à ce q u e  nous avons déjà d i t  de 
•ce dram e. Q u an t  à l ’interpréta­
tion. clin a été on ne peut mieux. 
H . Ju l ien  Du oust et Mile Bella 
Oucllcfe sont toujours les favoris 
du pub lic  qui fréquente ce théâ­
tre. N ous ne voyons pas de meil­
leure appréciation que les applau­
dissements du public (pii n'ont pis 
été ménagés. Nous n 'avons aussi, 
que des félicitations à adresse:1 a 
MM. Del lié. Tanguay . Tremblay. 
Tongas, E d . Daoiisf, -Tobin, oie... 
ainsi q u ’à Mutes Ni zière, llose- 
Almn et d 'Esfréo. qui tous ont 
tués bien rendu  leur rôle. La se­
m aine nre chaîne l 'on  donnera 
Chante-C’lairc .

T H E A T R E

CANADI ENT H E A T R E

N ATION OSCOP E
2 6 3 .  RUE ST-JOSERH

A. B ourgeois, Pror

Rue de la Couronne et Fleurie
T E L E P H O N E  ÎÎIO Ô

S E M A I N E  D U  21  M A R S  19 10

A tten tion  ! . . . .  N ou s ferons voir  
la célèbre v u e  d e

“  L A  P A S S I O N  ’ ’

avec chant et m usique, tel que pré­
paré par un e x c e lle n t  trio, sou s la 
direction  île  A lb . U osselin , pian iste  
el du populaire D esm arteaux.

E N  P L U S

Lisez la bonne nouvelle suivante : 
Toute personne venant à notre  

théâtre recevra gratis a v ec  son  b il­
let d 'en trée un  coupon don nan t  
droit au tirage d u  sam edi de P âques  
pour un grand crue;Ilx p e in t à 
l ’h u ile  ; valeur S'ô.CO
Q u’on se le d ise !___

E n foule !___

M l l e  E u g é n i e  Y c r t e u i l
C h ansonnettes françaises

M i le  B o n a l i l a
Chansons illustrées D r a m e  c h r é t i e n  e n  5  A c t e s  

PAR JULIEN OAOUSI.A .  t i i n g r a s
.Solo de cornet

M. Ju lien  Daoust d a n s  Fabric ius
Mme Bella O uelle t te  d a n s  Nygidîa

Toujours G000 pieds de vues les 
plus nouvelles

K elàche — Vendredi Saint

Tous les soirs l0-15-25-35c 

Lnndi, Mardi, Mercredi seulement 
.10-15-2ÔC 

L ever  du rideau à 2 hrs et S h rs précise;

P r i x  1 0  e t  1 5  E n t a n t s  ô  e t s ,  
R eprésen tation s tous les jours.

Piano art i st ique Heintzman & Co 

à grande réduction
P R I X  O R D I N A I R E S

Adultes ta crs. Ehfants b cts.
P. S. L es vues so n t toujours ex .  
pliqnées par un hab ile  conférencier

UNERAILLES D’UN VETE
r a n

D e N otre-Dam e de Québec
U n  superbe petit  piano à queue 

Délai G ra n d  et un magnifique p ia ­
no d ro i t  S ty le  Classic, de la célè­
bre m arq u e  H c iu tzm an  & Co à 
vendre à g rande  réduction.

Ces d eux  m agnifiques pianos 
ont été utilisés que pour quelques 
recitals par le Club Musical des 
Divines d e  Québec.

U n  m agnifique Autopiano a- 
yalit  servi que quelques mois et ne 
pouvan t ê tre  d is t ingué  d ’avcc un 
neuf, e s t  aussi à vendre à grande 
réduction.

I l  nous fau t  en disposer immé­
dia tem ent.

Term es de paiem ents faciles.
U n e  vis i te  est sollicitée.

Lavigueur & Hutchison, 
.81-83 e t  85 rue  St-Jcan.

— A  ouvert —

Depuis le 1 e r  M ars
TJne Succursale 

A LIMOILOU. PRES DE L’EGLISE

• matin, cure , t  lieu à l ’é- 
0 ‘ i !,1 1 ’ funérailles de 

• ; j Ul'cH. sergent do police,
, ' T  numéro 217, ru e  do 1 «Cuu\

ibVi'V""1' 1!,il^ v é  soi 87 ans, 
niiim ° ■?l'1',v’V(' régulièrement.

""" -

FELIX POUTRE
Drame en 5 actes, de notre re 
gro Frôchette.

,112A N  (iV J R A U D  dans
F e l i x  P o u t  r é

V IL L E R M E  dans T o i u o n

.louée pour lu prem ière fojs
Q uébec avec  des fem m es.

AV IS  P U B L IC  est par le présent don ­
né que dem and e sera faite i\ la lé­

gislature do la P rov in ce  d e  Q uébec, à sa 
prochaine session , pour l’incorporation  
d’u n e  com pagnie a y an t son principal 
bureau A Q uébec et autorisée faire le  
com m erce d ’électr icité , d e  gaz, d ’écla i­
rage, de chauffage, de  pénétrer dans la 
cité de Q uébec e t  d ’y  faire les travaux  
nécessaires A son insta lla tion  et A ses opé­
rations ; de construire le s  ligucs de trans­
m ission nécessaires A travers les diverses 
m unicipalités qu 'il faudra traverser, sans 
avoir A dem ander la perm ission  de telles  
m unicipalités, e t  pour autres fins.

L . A . C A N N O N .

Procureur requérant.

Québec, 26  tév . 1810.— 1 m.

Q U E B E C  C E N T R A L  

Pullman direct  pour New-York

P o u r  l ’excursion de Pâques, 
sur New-York. le Qucbcc-Contral 
mettra, un pullm an direct entre  
Québec et New-York.

P r ix  d ’excursion : Boston, $11.- 
05: New-York. $13.00.

Billets valides pour a lle r :  jeu ­
di, 2-1 mars, re tou r  do New-à ork, 
ju sq u ’au 4 avril.

P o u r  pu llm an, on devra su -  
dresser au bureau en ville, 32, rue 
St-Louis.

Ce b u r e a u  se r a  n u ss ifo u T c r t  le s  
L U N D IS e t  SAR1BDI so ir s . V endredi Sa in t il n ’v  aura pas 

de  représentation.

A dm ission  —  10-15-25-35 cts. 
Sem aine prochaine : 

M adam e Sans-G êne

De y a H,30 heures

C om m e dans tous scs bureaux. La  
C aisse d ’E conom ie acceptera des dépOa 
de vingt-cinq  contins e t  plUS­

AI. F é lix  G ilbert sera le  gérant de cette  
succursale.

1  T E L . S 7 B 4  g

' • ' ' -
a été in h u m é au ci 
taries.

  .. a   . ,



L A  V I G I E
Mardi, 22 m ars 1910.

DEPECHES
E T R A N G E R E S

CA ET L A

(Service spécial de la Vigie) Scrupules lories

Encore le
duc  d'Orléans

Peut-on sauver le pays le di­
manche ?

  Bonne perspective pour la Ré-
Sur le sentier de la guerre ciprooite

D ’aprè: h- journal do la rue de  
! i i l ’abiirjuo. le grand événem ent  

de la session  -erail sa lon gu e  du- 
! rée. C'est bon à savoir.

Le p eu p le  e.st bon ju g e .  En  
tem p ' et l ieu  .il saura bien ren-  

! vu ver d h k  la v ie  privée vos dé­
putés qui ne se font pas sent pule  

I de //rus i r  l es  d épensés  
■ pour t l r i / joxs i r  leu r  or;
i verbiage.

in utiles  
m oil leux

l 'a l is ,  2 1 .— Le «lue il‘< Irléans 
dans un manifeste a u x  Loyalis tes ,  
à propos du teamiale  de la l iqui ­
dation des liions congtéganiste. ' .  
. { -i la;.- ou il attribue au x in>l it u- 
I ion ! epli Lie J! l u  lé d e j l l e . i  l

t i ,li q <• ! où dépi te ai '  He- i' 
nient. L dm dit  p l . l  à H-xe- 
nir à Pat i:  du moment  qu ’on au 
ra une chante de re iv. i r !e re­
g im e  actuel. Il terra.ne i a- i 
mots : “ Le *1* go a f p..pillai! e en 
face  d ’un tel l é g i m e  indique que \ 
]■> teuip- e s t  d e s  pi IIS )>l apic'e. polir i 

l e  retour à la n ouai' hiv.

De notre correspondant régulier)

Lugubres statistiques

Ottawa. O n t. ,  21 .— A u déb it de  
ia séance a u x  ( om mu lies, M.  
L; niiux. déjuité i onsvrvatout de 
Si nu » e. a dem ande de i e n s e ig n e ­
m ents au slljet île 1 ell Ievcle ull-
!!. I I l l ' l l .  .M. F ie ld  ill p et le  jué-  
id- ni IL ft a A lb any  a propose  

du ta! il . i l :  la form * d e s  deux  
question -t: : i vante' : I. en t iev i iv  en 
qi esti,,ii a-t-elle . u  lieu  h ier?  
I. inv iia iinn  e x ig e a it -e l le  une réu­
ni' u le d m ian eh e :

Le n iu is lre  des lin an ce- a ré-  
tond u  iji e sur 1 in v ita tion  du pré­
sident. des Ht. i t s -Vu is, il s'était

P a r la n t  du  discours: de 
.. T u rgeon  au Cou- 

1 Ai t ion S o c ia le  dit

I'll 01J.

• om ption, ont reçu Y h o n n e u r  à"li­
ne m ention spéciale.

P ersonn e ne s ’en  p la in t .  Tout  
le m o n d e  r - porte b ien .

M . H ouiit 'sa ,  ce v u l g a i i e  am ln-  
l i e u x ,  ce traître à sim p art i ,  peut 
continuer ,  à si n ai.-.e, à d ist i l ler  
!<• fiel de son soeur m alad e .

Ses lutt - sterile.s, ses  con stants  
insuccès d - d eu x  dern ières  an ­
née.', lu i ont til ïiii ' l ir  au cou  un 
lourd boulet ( v is ib le  à tou s  les 
é lec teu rs;  ou i T em p er lie, m a in te ­
n a n t . d"effleurer les Ilots de son  
pied léger.

. . . . . .  ... , L e s  belles paroles q u i  ont  sou-
M. l u r g e o n  au C ouse ,1 l é g is la t i f ,  | ]a fiu llist.ouriif sa .

vo ir :  "C < " on s  1rs ré cr i m in r i t io n s  
i n u t i l e s  et ilun l ions -nous  i / r n r m i -

Les comités de I Assemblée 
Législative

Ordres permanents

L ’honorable  M. M ackenzie ,  pré 
- ident : les honorables M M . L e v -  
l in .  Caron: MM. P la n te .  S y lv e s ­
tre. M ous c m . ( V usineau. P o i l ,  
j id h o u t .  Mercier. P i lo n .  P e n ­

n in g to n ,  T c ll ier .  Te.ssier t t  Lu­
ron la ine.

( ju oru m : ! m em bres.

Lég is lat ion  t t  lois exp irantes

B s *

i s

I
%

DIAMANTS, BIJOUTERIES g

—  p l u s

I Grand Magasin de Bijouteries de Québec
m

I/h oncru blc  s ir  L om er  G ou in,  
irésident : li s honorables M M .  
Fascln-rcau. Décatie . Mvckenzi-

\ U

SI

“ Nou< p ublions son p la id oyer ,  
in té g ra lem en t ,  à t itre  d o cu m e n ­
taire , à cause du lu u il ( ) l  A

sen ten t  nu.  r "<(/ l're.s il'  u ce n i r ces

F A I T  dans R. pub lic  h s  in c id en ts  |m '0,<* ' llv l,ni,,t  i u ' ^ v
la confiance.

U n e  M. Mou ras a j e t te  d ans le
qui ! ont insp ire .

I V: mots : “ </ t i t r e  d o r i i n i e n t m -  
r> sont prononcés pour I a g r é ­
men t  ties iiai iunali>t •>,<•! “ Ii* l i n n t  
i/n ii h u t  I n  i n c i d e n t s " , pour le 
d é s a g r é m e n t  de  la g r a m m a i r e .

en lu à A lb s n v ,  où il avait  e  t

B oston , mars. 2 1 .— 22") ]> r.-on- 
i.cs et vnis-vav.x n a v ie u  u n  e n ­
tre les Etits-T ni . le  Canada et 
T erre-N euve, on i j e: i sur i A-  
t lantiq ue .  depuis  l 'a u to m n e  de  
]!hi!i. jusq u 'à  ce jour .

Crise ministérielle
en Italie

Le ministers Sonino résigne

l 'h on neur et  le p la is ir  d e  reneon-  
"îer M. 'l'ait sam edi et dimatielte.  
I!< avtii. m .  dans ces deux cntie-  
vues, d iscu té  des quest! an s qui.  
!;• l ’avis de M. f i e l d i n g ,  e o u t i i -  

’nu-'-rr nt. à assurer la p.ii.x. Eordie  
"t 1. bonne adm inistrai if.n de. ce-  
■ia"i ms. et le  m in is tr e  des F in a n -  
es a a jo u té :  “ On ne p o u v a it  ia i -  
v m eil leur travail le  d i m a n c h e  ".

T'n i ’ stun t  p lus  tard, le Dr 
Sproule  dem and e -i le m in is tre  d s 
F in an ce-  p ou va it  fa ir e  q u e lq u es  
iéel. rations au su je t  des n ég o c ia ­

tion' e t: in n ées  a v e -  les  Etats-1 - 
n i '  et l in n. M. F ie ld in g  a rép m- 
iu : “ le  ne pense pas que le s  lcm-  

:te ilitei,! mis dont le dép lté de 
Vi t I: i - t  an im é eu p osant  cet-
■ • qnst ion , pa-  p lu -  q u e  c e l le -

N ou s  avon s  en ten d u ,  avec p la i ­
sir , tout l e  d iscours de M. Tel lier,  

| eu réponse à ce lu i d e  l ’ in te l l ig en t  
: d ép uté  de K am ouraskn.

G én éra lem en t  sobre et p o li ,  e.ri- 
; t iqu ant p e u . ap prouvan t  m êm e  
' p lus ieu rs  p aragrap h es  du  discours  

du T rône ,  ce  d iscours éta it  passa-

flots I en v ie  ei ht j a lo u s ie  qui p a ­
raissent le dévorer, q ue  le m é­
ch an t  fiel fasse p lace  au x  paroles
d ig n e s  et sobres du g e n t i lh o m m e  
dors non- com m en ceron s  à le  e n u ­
re s incère.

La s incérité  et la justice-, s i  né­
cessa ires  au x  p o l i t ic i e n s ,  g r a n d i ­
ront M.  Bourassa dans l ’op in ion  
p u b liq u e ,  ce dont il a in fin im ent  
besoin .

mm&
s

i

x .

I.!e. - i  ce n ’eû t  été la  m alencon- Q g ^ j g ^ S  fiOUVelleS ÜB N M M

\PM. D 'A u tcu iL  Gali|K>ault. D elà -  j (Q  
j e, Franco -nr. ( radlmut, Lw< s-

Il ne, M v ic ier .  M ou<-v i n. Laver- | g )  
« n e .  Telli  r. TYssiir. Cîcollrion. ^  
I .’o:t<invuu. Marchand, Prévost,  
Patenavd e. l ian te .  P erron ,  Du  

ni t t  S y lv v .tze .  
l j . t r turn: 7 m em bres.

Bi l ls  privés

M . T. s ier. luésidt nt. : les lm- 
' in tablis  MM. ( ai au, D ev­
in. M ackenz ie .  T aschereau : jV-- 
MM. De: nard. B i -sa n n c i ,  
B iru in .  C’a : d in .  O w n ,  C ousineau, i '-O. 
D aign eau lt .  D ’A rj-m . D 'A u t e u i l .  '<3 
De'âge. D e l is le ,  Ï.V « m in ier s ,  F i  i.1 %* 
lie , F r  incoeur. G aliprau lt .  I 
j a n l t ,  (Tendron. G eofïrion . Giard, ! ( g  
io lh m i t ,  Go-sel in. K e l ly ,  î .a fon -  ^  
a in e  (Berthier) .  L afn nta ine  (M a-- . 

xittongé), T.anglais (M ontréal) ,  j 
Laverg  :e. L e  1ère. L  ;'ournean ,  
Mercier. M ousseau, X a u lt .  Quel- ;

ASSORTIMENT le plus complet e t  le I lus varié  de b i jo u x  de 
tontes sortes et de tous prix .

B a g u e s  «le ô O c  h $ 5 0 0 . 0 0 ,  M o n t r e s  «le t )ô c  h 
9 3 0 0 . 0 0 ,  l î p i n g l c s  d e  C r a i n t e s  « « : < i > L < < < < .

Superbe collection de diamants de premier choix A des prix 
défiant toute concurrence.

Grande variété de cadeaux, coutellerie, argenterie, pen­
dules, statuettes, etc., etc.

A RTHUR P A Q U E T

a :

rieuse a l lu s io n  fa ite  au sujet du  
banquet des deux prem iers m inis-  

j très à Toronto.
M. Tel l ier  a fa it ,  en  ce tte  c ir ­

con stan ce .  l ’oeuvre d e  M . Bouras-  
-a. Cette é tro ites

N ew -Y ork .  21 - 
B o r n e  que le  c a b i n
ni nu v eut

t lu ( âb le •!.• 
t S id n ey  S o n ­

de d m is  ii nt.er en 
lilt c. La rai- n de cette  r>-igna-  
tion es* la p,-t - |,e  I i\ i du teje* de  
la m e s m e  . ceor lato d< s >ub>id<*- 
p »'*,r la m arine co m m e « i le .

doiit nuits som m es  
.■ e;.

ton- antau  s. 
l ient  lieu ra ont d une te lle  déclara­
tion d ; u s  le m om ent actu e l .  L  i 
question en l i t ig e  doit fa ire  1 c h ­
er de négocia tions  a m ica ’es et i 

u’esi pas ii propa- pour la m om rn  
d ’en d iv u lg u e r  la n a tu re ,  m a i-  
"o.-j.èr:* être b ientôt en  ......   1

A E R O P L A N E  B L É R I O T  A 

M O N T R E A L

-s-e il esprit  mit in- LA C A U S E  D u  C O N S T A B L E
mil 11e d o i t  jam ais etre m> p.mnnee |
dans  l 'â m e  d 'un  clief' de  la loya le  1 P E L L E T I E R
op p osit ion  de Sa M ajesté .  ----------

H o m m e  bien é levé .  M. T e l l ier
restera t e l ,  esperons-Ie, et ne fera 

I p lus d ’accroc à -a bonne rép u ta ­
tion p our rester toujours d ig n e ,  à 
côté de soi, vois in  qu i l ’est,  hélas ,  
>i peu.

31 0 , 0 00  V O T E E S  P O U R  

F I L T R E

UN

lernblg acG!î U l l l

de c h e m in  de  fer
Un train dans tin ravin

Ne v-Yvric. 21.— U ne dépêche
de M ar-h a lltow n , i cl 11 •:*
désastre ijui v ient de >e produire  
;"i ( i ladbrook. I n train de I bica-  
go .  Lock  Island and P acific ,  p.is- 
-ant sur la l ig n e  du ( h iengo < ire. i 
W estern ,  ;i été préei; ilé- dans un  
r vin ii quelqu - m i l e :  au u rd 
de I riven Mi-unt i in .  Les morts
a.ni au nombre d e  quatorze ci les 
1 le -«  s au nom bre d e  2 c Le- uns  
i r les autres i ni été  ram enés à 
Ma slia lbo  • n.

• etre iiientnt en m esu re  -te 
donner à la C ham bre de p lus a m ­
ides renseignem t nts  à ce su je t .

A vant le [u i-e  en, c msi'lci'atioi 
L -  m esu re-  du g o u v ern em e n t ,  M. 
Monk d em ande -i des requêtes  ont 
é té  i c ru e s  i x ig e  m# la créa tiw  
l'une, m arine m il i ta i:c  canadien-  
e. S ir  W i ln  id L aurier a Yé-pon- 

lu q u 'au cu ne icqu ête  de ce genri  
a avait  été e- tic- ni par la  g o u v er  
a entent, ni par e P ar lem en t.  Le  
d evoir  du gouvernem ent est de 
e ié e r  une marine de gu erre  et un 
projet de loi à  «et effet a é é  -ou-  
m is  au Parleun n - pour être s in e  
i iimné.

L'h n. M. T em plem an a pré  
•enté  un bill ainoi i-ant le  g o u ­
vernem ent li dé en -er  -9 II.O U1 
pour étudi.-r le- procédés pour la 
production  du zinc. Le reste de la  
- c m i r e  a é t é  consacré à  l ’ét idc en 
om ité  du 1 il! d im m igration .

Pour le F o ie -S u d
Grève Se cigariers <

Toront

Nouvelle e»
Londres. 21 .— L e l ieu ten an t

S h ack le ton ,  l 'ex p lo ra teu r  q a i  d é ­
t ien t  le  reçoit! c o m m e  a y  ut été  
le  p lu 1 prés du pôle S u d ,  s 'em bar­
quera bientôt pour l ' A m érique.

I l  se propose de se orv ir  de  
d eu x  bateaux co m m e lieu  de ra­
v ita i l lem en t,  l 'un ancré au c  p 
A d a ir  et l 'a u t ie  a A délia L  m d .

21.— Oô jeu nes  filles 
eu g r è v e  dans la m u m f n r u u v  île 
c igares  M il l ig a n ,  ont o b lig é  20  
hom ines d ’abandonner l 'o u v ra g e  
( ’<s je .m e s  filles demandent, une  
au gm en ta tion  de s daiie.. M. M i’- 
ü g a n  p lutôt ijue de céder a u x  de­
mandes d i s  gréviste-,, renou vel le ­
ra le personnel fém inin  de son élu- 
hlisse aient.

Mort suspecte d'un b é b é j1

DEPECHES
CANADIENNES

Toronto, 2 1 .— U n e  jeu n e  fille  
do v in g t  an s ,  du n* m de (,'iark- 
- n, i st auj urd'bui a l'hôpital  
s u:  la  s* rve illan  e de la police.
111 le  t -t soupçonnée d 'avoir  tué  u:

(Service spécial de la Vigie)

j éhé qu'on  a trouvé d an s  son lit.
• L ’ét it de l i  j eu n e  fi'le inspire de 
! graves  inquiétudes.

Boudraaul i
Van Fslson

V I S I T E  A L ' H O S P I C E  ST-  
C H A R L E S

Ottawa, 2 1 .— M. d. IL A . B o n ­
di envi t qui a perdu sa cause c o n ­
tre Van I ci ou à Q ébec, va  re­
prendre l ’affaire en Ontario. Les 
procédures p ré l im in a ires  sont déjà  
prises, et il en tend  p lu s  qu - jam a's  
forcer Van Kelson à répondre à 
l 'accusation  a Ottawa m êm e.

S m H on n eu r  le  m aire Brou in, 
e t  M adam e la m niies-e ,  o n t  liicn  
voulu fa i io  h ier uprôs-midi une  
visite  ii l ’hospice St-C harles .  M.  
J.s Létourneau e" M m e Létour-

LE  GAZ A S P H Y X I A N T

'D e  notre correspondant régu lier

N on- lisons  dans l ’A c t io n  So-
■iale :

" L a

M ontré 1. 2 1 .— La com pagnie  
. . qui organise l exposit ion  d ’autd-

,  . . , 'P "  cc " Ul11" a i  tasse  m obiles pour sam ed i prochain  a
‘ ' l P l , 't , , Ç' p o u r  p r o u v e r  que  ll0!1(.e  ore.sque o f f ic ie l lem en t  r; 

nou s  i ra , -a i l lons  p o u r  le p a r t i  J e  , oir que le  c lou  de l ’expositior  
/  1, or d m  ou p o u r  M .  h o u  russu.  ; ^  at;m pla ne <vp. B lér io t .  S 

L J t r r  U i J e  c o n t i n u e r  ses m e  ,a com p agnie  pouvait a n e n e r  u.
■ o n n e m e n t s ,  non ,  n en serons  n,  de ,  appareils  à Montréal,  ce ' • 
•uus pr è s  i lu p a r t i  r o m  ‘ ----

Manufacturier de Bijouteries 

6 5 - 6 7  RUE ST-JOSEPH
Q U E B E C

T el.  ÜÔ37
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‘ett?, P atenau d e.  P e n n in g t o n .  | (g 
P ilon .  P la n te ,  l ’e id, B oh er t .  B o- M 
villnrd. S auvé ,  S é g u in .  T a t g u i y ,  &  
l e ’lier, f e s s i e r .  Tuirrigny. X'ilas, ty 
iValker, XVaLh. f r a n c . c a r  e. 8

II

D écorez  v o u s -m ê m e  vos  fe n ê tr e s  
*■"' ivce  l a ..................................................

Vitrophanie
P iévost .

Q uorum  : 7 m em bres.

Comptes publics

M. Mercier, prés ident : L  liono .

LA DERNIERE NOUVEAUTE

ab le  sir T .orner G ou in et le: 
t-ble- M M . Décarie . R a in e ,  l a s ­
her eau , M ackenz ie .  D e v l in .  L i ­
o n :  MM. P l i  n te. B eno it .  Cardin,  
’ousine.tu. D A u tcu ii .  B e l  âge,  

') i.m. B e l  isle, G au lt .  G abo t-
v. Go-sel in. Bell  v. L a fo n ü i in e

c no- Uj

vernores
I  artisîiquss aux vitres ordinaires

M askin ongr) .  
Mssa. N e  m it.

Langlo is .
I lu: l lettc .

Bou- I
Ul D E P O S I T A I  B E S  (.; LINE B A U X

F in -  W '•i : ' W !
| |  ^ a n s r  & l rembîay- | É § i | | g g § f

■ H EChemins  de fer et can aux

L 'hon orab le  M. R a in e ,  prési
1 L I M I T E E

n  / J u s  lo in  d o  p a r t i  l i béra l .
o n a c u r .  ra ;, _ ci oyon s-n ous ,  un succès <h

curiosité extraord ina i .  ■.
( i -i q ue lq u es-u n s  île vos m ots — f  >* qui resta it  de la g lo ir e  d 

im p o l i-  et grossier-  q ue  nous a- ;-(».re c.trnaval m anq ué île l ’h ive

cons s ig n a lé s  à ("attention, d e  nos
lecteurs, p our p rou ver  q u e  l ’e s pr i t  
•hrét i cn  11 "a pas é lu  d o m ic i le

le p.dais de g l  ire. a été dém oli au 
jnurd'liui par les pompiers.

— La com m iss ion  ch argée  d 'en ­
quête: sur l ’affaire du constahh

laits vos b u r ea u x ,  pas m êm e l ’ai- Pel let ier  s ’est, réun ie  au jou rd ’hui
n ab le  polit ,- --e  qui est le propre  
les gen s  bien nés et des prêtres,  
l ’e s t-ce  pas ? ? y 

N ous avon s l u  grand  nombre de 
■ os s a l i s  exp ress ion s  par respect

pour la prenne! e- fois. 1111- s e-t 
constituée et. a aj tirné j u s q u ’au 
retour de Q uébec de l ’éehevin  IL -  
tlter.

— A l i  s é i i t c e  du c u s e i l  cet

. . . . . . . . . . . . . . . . . .   J  Coin des ru es  ü c s fo s s c s  e t  du Ponti
eut : L h onorable  sir  L om er ; j  
fouin  ci les honorables  M M . D é-  liî 
n ie. M ackenz'e ,  Tas •l.enaii

2

)ev lin  : M M . Blotti n. B ernard .
Tante, S y lvestre ,  B isson  net,
j en fi rion. Caron < M atanel.  L i v e - -  .. 
n e .  f "ou.-iiieau. Patenatie , f  ô é, j l  
la ig n ea u lt .  D ’A njou ,  D 'aufe tt i l ,  
'céâge. G au lt ,  G endroit. Giard, | li 
n ih o u iy .  G os-e l in ,  Lé fou rreau ,  j f 
vell.v, S é g u in .  La h t i t a n e  (B e : -  È 
hier). L a n g lo is .  L a n g lo is ,  Mer- j r

R

»
Q U E B E C

T élép h o n es  gl<V-‘,

Les g r a n d s  M a g a s i n s  de O u é b c c -C e n tr e

r

après-m idi,  on a de nandé la f u -
pour l ’A ct io n  S o c ia le  e l le -m êm e,  mat ion d ’u n e  com m ission  pour çn- 

U n  tel la n g a g e ,  sur vos lèvres, t |»êfer su r  le  vo y a g e  à P a r is  de 
nous a déconcertés  : alors nous  
nous so m m e s d em an d é  si vous a-

p. me;-

Gare centrale en projet
Toron la, 21 .— T/t‘ h ni if. court  

q u e  la c o m p a g n ie  du P acif iq ue ,
d e  «concert a v ec  ce l le  du G. N . P . ,  
a ch ète  d e  la  v i l le  u n e  p . o p . i é  é,  
au  co û t  de $ 3  10,0. 0 d ans le  but
de construire un gare centrale..

r.e.iu, M. P i c u d  c f. p lu s ie u .s  r i -  
t ovens im portants les a c c o m p i .  

; g n a icn t .
S n H onneur et M m e D .o tt in ,

; : e.?un lit les voeux ci les fleurs des  
j pauvres orphelins. M. D rou in , « n 

'ormes ém us, su t  d< nner de sages  
j conseils  au x  en fants  de cette iusli-  
| tu t i ■ n , in  leur disant que la b m- 
! ne conduite  et le  travail c ndtii- 
! e u t  toujours au succès et a u  hon-  
. heur.
i H n souven ir  de sa v isite , Son  

H on neur fit d istribuer bonbons et  
friandises  de toutes sortes. L e s  or­
phelins of les  bonnes soeurs gard e­
ront un bon sou ven ir  de la. v is i te  
de Son H o n n e u r  le m aire D rou in ,  
et de M m e la m airesse.

ex -m a ire  et d e  M. 13amet, assis­
tant-greffier.

. . „ . — 1 e. conseil a voté en 1 Inc les
gi — tez a m - i , (J f pour vous ;nieu.c  xlO.TIil) d em andées par le but eau 
aire c o n n a îtr e ,  0 1  p our m ieu x  des com m issa ires  afin de préparer  
n sc ig n er  l ’in d é p e n d a n c e  po lit i-  le  plan, d ’un sy stèm e  de filtration  
{ne tant re co m m a n d ée  par M gr I)UUI' 1 1 ,
iJégin, car ,  ne l ’ou b lion s  pas, vos . u, '“f "  <liS ,,n L c,ï ‘

, , . n la charte  Je paragr pit lie o  de-
propos de m a lapp ris  sont c o u -  fillissallfc v a g u e m e n t  la com posé
an im ent d ir ig é s  con tre  les ltbé- tion de la fut m e  com m is--im  de

ta u x  s e u l s . . .  l ib érau x  qu i valent police. Quant a u x  expropriations
out au tan t  que vos M I G N O N S ,  après u ne  assez lo n g u e  d ise  s i m
es conservateurs  le  conseil s 'e s t  m on'ré en  f  n e a r

Vous avez droit d ’avo ir  des pré- lv Q  ™
. . . .. ment é tu d ié  la  nece s ite  e t  dam

te ic i  .ce s, de les fa ire con n aître  H- tous les  cas  au x  frais des
lire m en t,  m êm e de vous parfum er paux intéressés.
tous  avec  l ’en cens  de votre non- j — Treize ] orsonnes o n t  failli
veau rédem pteu r ,  n ia is ,  de grâce,  succombrtr à u n e  a sp h y x ie  par Te
•pargnez-nous vos odeurs nausea- è c la i i a g e  ce m atin .
il f l i t es p ersonnes  qui form aient

’ deux fa m i l l e s  d o iv en t  la  v ie  à
ouez cat tes sur table ,  la ites  de l in tervention  du jeu no  A nto in e  

la p o l i t iq u e  su ivant  vos senti- ne Bouchard oui a d nué Ih veil 
monts, corrigez-vous de vos imidi- aux vo is in s  q u i  ont rap id em en t se-  
sances,  de vos ca lom n ies ,  de vu- i ,;°uru les a sp h y x ié s .  Une. fu ite  de
in ju stes  su p p o -i t io n s ,  de votre d é - / '  Q t  p r o lu i l e  à un conduit  
. . . . , an smiil d e  leur porte et a etc  la
loyal p art i-p r is  de trouver matt- ,.atisc ,lc ce  terr ib le  acc id en t.
cats presque tous les actes ad mi- i. u t ixiq vés  les déclare s >’r hors
n is tra t its  de M M . L aurier  et i  de danger .  L a  Montreal L ight,
(iou  in . car en con tinu ant  vos dia- G cal £' P o w e r  a en v o y é  une équi-
t ri lies in ju r ie m e s  contre le parti ' ' ‘v- d ’ouvriers  qui a r< trouvé !..
l ib éra i,  v m „  «  ^  | | s
"leu la cause s u n ie  de M gr l i é - i
g in ,  qu i est c e l le  111’ TR IO M ­
P H E  J)E L’ I DEE R E L I G I E U -  CHEZ NOS U N I V E R S I T A I R E S
S E . ” ----------

» » » E s ex a m e n s  dans les difleren-
L c  gran d  discours de M. B ou - h s  < *cul(és de l T n i v c r s i t é  sont

( Jianlci iK n i  de cette séance. L iro- ,,,, succès rée l , cl nos jeu n es  am is  
n ie  et les redites  in jurieuses en ont '(pii se présentent pour le bacon- 
é té  lu note d om inante .  S ir  Lom er lu iu éîQ  espèrent, n e  le céd r  en
G ou in a e u  sa large part de toutes  
ces fa d a ise s  ; M. R ob illard ,  le 
nouvel élu d e  St-Jncqucs, e.t M.

rien à [leurs a m is  du doctorat.
Les é tu d ia n ts  en droit com m en ­

ceront, leu rs  ex a m e n s  aujou rd 'hu i.  
T ou s espèrent,  esjjérons-noùs-mê-

y  : ..
G au th ier, 1 ex-député de l ’As- m es qu’ils seront couiounvst

ier, Mou<-eau, N ea 'd t ,  t tuellette.  
’révi -t. P lan te .  Petit ,  P ilon .  L :- 

.-ergne, P en n in g t  n. I'innie, f ' u - 
lonncau. T a n p u a y .  Te.-sier. "Wal- 

'cer. W’alsli.  M archand. L ccle ic ,  
l’i ér iau lt  et T o u i ig n v .

Quorum  : 7 m em bres.
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Agric u l tu re  et Immigrat ion

L 'h on orab le  M. f a r  on,
lent : L ’honorable sir

prcsi-
Lom er

t o u in e t  les honorables M M . D ev .  
in. D écarie ,  M ack en z ie  : MM. 
iy lvestre .  P lan te ,  B en o it ,  B e i -  
iniil. GeofYrion. Cardin, Caron 
Ma ta nr),  Cou.-inrau. Fran coeur,  

Mousseau. B o u tassa. M ori-sette,  
s e n t i t .  O uellette ,  P i lo n ,  P révo -t ,  
V tit .  P en n in g !  >11, ( V u  b nine in. 
sauvé. Tel lier, Tessier, Titéi iau li ,  
l’o  ir ig n y .  XYalke.’-. ltolu ri. Des-  
ulniers ,  D u p u is  et D a ig n e u t l t .

Quorum  : 7 m em bres.

m . â 1 9 1 0
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x v -

Printem ps

Industries

«mm
V

M . B îo u in ,  picsi'.lcnt : les ho­
norables MM. R ain e .  Caron : MM.  
Bernard. Caron. D ion ,  Dorris,  De-  
isle. G au lt ,  ( nard . R obert,  Gosse,  
in, l . é lo u rn n iu ,  L afon tn ine  (Mas-  
l in o n g é) ,  I raneoeur, Morisset. e. 
Mous eau. Bourassa,  N e m l t ,  P e ­
tit.  P en n in g to n ,  F innic ,  Touri-  
i n y ,  Vilas, Bob il lard . Cangloi.s et 
keel ere.

Q u otu m  : 7 m em bres.

N o u s

notre

OUVERTURE EES HCCES

.1a v e r s  1 honneur tie 
v i ter à ven ir  v i n t
G R A N D E  E X P O -

M

S I T 1 0 N  D E  M O D E S  urn 
aura lieu Samedi, ] e  19 
M ars procha in ,  et les jours 
su ivants .

Priv i l èges  et Elections

M. M ous eau, président : l 'h  1 1 1- 
rable sir  Corner (Jouin;  E s  liono-  
ables  MM. D éca iie ,  M ackenzie : 

MM. Moris telle ,  Marchait 1. 
B lo u in ,  Tel lier, Tessier, P a l.  nau-  
:1e. S auvé ,  La vergue. Perron, Yi-  
las.

Quorum : 7 membres.

D E Ç U S

N o u s  m ontrerons  la plus riche col lect ion de C H A ­
P E A U X  G A R N I S  qui ait jam ais  été vue à Québec.

Modèles de Paris, Londres et New-York

D O RE.—A J:i(M|i'.es.Cartier, est décé­
dée. le 20 mars, iX l'âge de 4 mois et 201 
jours, Marie-Luciaiin-Simone, enfant de i 
Ifonoré Iloré. restaurateur.

Les funérailles auront lieu mardi, fi 3 
heures.

L ’office des anges sera récité.
D épart de la maison mortuaire, coin 

de la rue St-Joscph et Boulevard Range- 
lier A 2 h. .10 n. m, oour l'égli^p lacqucs- 
Cartier et de là au cimetière Stc l'ny.

Parents et amis sont priés d’y assister 
saus autre iuvitatiou.

U n e  grand  variété de C o s t u m e s ,  M anteaux  et 
Rob es  feront aussi  partie des  m erve i l l es  qu’il vous 
sera donné  d ’admirer.

Le g o û t  et l 'habileté des  art is tes -ta i l l eurs  excellent  
dans chacun des v ê tem ents  qui seront e x p osé s .

C o m m e  par le passé ,  notre expos i t ion  de modes  
sera le grand cri du chic .  11 est  de toute  i m p o r t a n c e  
que les fem m es  se fassent  un devoir  de nous  faire une  
visite,

LES GRANDS MAGASINS DE QÜEBEG-SENÎRE
FA6UY, LEPINAY â  FRERE
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